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j Poi îelques jours ]
1 —o§q$>e, 1
m lies coupons ci-après restant de la vente de blanc de février, seront ||
j vendus à bas prix. 5.

1 Coup®si 5 m. Shorting pour lingerie fr. S.5# I
ï Coupon 5 m. Cretonne forte suisse » S.OO
I Coupon 5 m. Cretonne Mulhouse » S. SI» 1
i Coupon 10 m. Toile fine , large » 5. — I
1 Coupon 10 m. Extra belle pour lingerie » £5.83$ .
1 Coupon 10 m. Toile extra grain poudre » &. *f O I
; Coupon 10 m. Toile renforcée prima » 7*20 i
i Coupon 2 m. 50 Toile mi-blanc 180 ponr draps » g.¥5 1
1 Coupon 2 m. 50 Toile mi-blanc 180 pour draps » .̂H# i
1 Coupon 2 m. 50 Toile mi-blanc 180 ponr draps » S.44I
t Coupon Linges toilette et essuie-mains.
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TIIMIS, PROPRIÉTAIRES "
Servez-vous, contre le court-noué et les maladies infectieuses de

la vigne et des arbres fruitiers , de la contrefaçon du Lysol contenant
50 % de Kresol. — Prière de faire les commandes à l'avance pour
prompte livraison.

Prix par 1 kilo : 1 fr. 20 le kilo
r, 10 » : 1 fr. »

Pharmacie Dr L. REUTTER, Neuchâtel
Droguerie » » ' Le Landeron

PLUS DE LESSIVE A LA MAISON
Me Blanchisserie Neuchâteloise

Usine à vapeur — S. GONARD & Cie
TÉLÉPHONE

MONRUZ-NEUCHATEL

ETABLISSEMENT DE PBEMIER ORDRE

Nous rendons le linge, lavé et repassé avec soin , dans
le plus bref délai et absolument sec en tonte saison.

Repassage à neuf des chemises, cols et manchettes.
Lavage et repassage très soignés des laines, flanelles et rideaux.
Vaste emplacement pour le séchage au grand air.
Nous n'employons que du savon de première qualité et aucune

substance rongeante ou blanchissante quelconque.

Prix-courant franco sur demande
SERVICE A DOMICILE

______________________¦___¦________________________________¦ ______________ ____________________________¦ M !_ ¦ lll ¦__¦_______.________¦¦__________» I

BEAUX LIÈVRES
à 70 cent ¦» â.™

CHEVEEUILS
Gigots - Filets - Épaules

LAPIS DE GARENNE
à 70 cent. ia u ê

Faisans dorés, extra Fr. 5.50
Canards sauvages » 3.50
Sarcelles doubles » 2.50
Sarcelles simples » 1.50
Perdreaux gris » 2.25
Perdrix grises » 1.80
Coqs de Bruyère » 3.—
Poules de Bruyère » 2.50
Poules de Neige » 1.60
Grives litornes » —.70

POULETS DE BRESSE
PETITS POULETS DE (MRS

Jeunes poules à bouillir
i, 1 fr. 40 la livre

Dindons - Canards - Pintades
Pigeons romains

P O ISS ONS
Saumon rouge

Soles - Raie - Limanaes
Colin - Itongets

Cabillaud . . VO ct. la livre
Aigrefins . . 7© »
Merlans. . . 60 *>
Harengs frais . OO D

TRUITES DU LAC
Brochets - Palées - BondeUes
MORUE AU SEL

MORUE SÉCBËE (CODFISCH)

in magasin de Comestibles
SEINET FILS

Rue des Epancheurs, 8
Téléphone 11

Bonne tourbe
racineuse, garantie bien sèche, à
vendre au prix de 18 fr. 50 la bau-
che de 3 m3. — S'adresser à M.
Ch. Schneider, Voisinage, Ponts.

A vendre d'occasion,

11 poussette
en bon état S'adresser 21, faubourg
de U Gare, 1" étage, à droite.

2 poussettes
dont une de chambre, à vendre. —
.Faubourg de l'Hôpital 40, i~. c.o.

! ¦

* • * * Maison fondée en 1879 * * * * p

CHAUSSURES
G. BERNARD

Rue du Bassin, près du passage du tram
ufjj Mtio 

GRAND ASSORTIMENT
DE

Chaussures fines pour dames,
messieurs, fillettes et enfants

Beau choix ie Sonliers pour soirées
Caoutchoucs anglais, russes et américains

GRAISSES ET CIRAGES pour CHAUSSURES

Réparations promptes et bien faites

ESCOMPTE 5 % B
Se recommande, C. BERNARD. I

MEUBLES
tels que : an magnifique
ameublement de salon, se»
crétaire, fumeuse, chaise
longue, divan, canapé-lit,
tables carrée et ovale, chai-
ses, sont à vendre. Bonne oc-
casion. S'adresser Bureau , Châ-
teau

^ 
• 

horlogerie soignée
Réparations de montres en tous

genres. Prix modérés

Edouard BELLER, Treille 3

COUPONS DE SOIE
reçu grand choix, mil* et
brochés, à très bas prix,
pour blonses, garnitures,
etc. Soieries garanties de
la maison Grieder, Zu-
rich. — Mme Fuchs, Place
d'Armes 5, se recom-
mande.

VERMOUTH
de TURIN , I" qualité

A f r  OO le litre» .¦ ¦ * ¦ ttsa-\_w verre compris
Le litre vide est repris & 20 cent.

iw magasin ae comestibles
SEIMJET JPils

Huedes Epancheurs, 8
—*************m**********tt-msa-mmmm

tSf Voir '* suit* de* > A vendre »
à la page den*

« »
ANNONCES c. 8

<*>
Du canton : i" insertion, i St 3 lignes So et,

4 ct 5 lignes 65 ct. 6 ct 7 lignes 7$ »
8 lig. et plus, t" h«. ( la lig, ou son espace 10 s
Insert, suivantes (repet.) s ¦ 6 »

TH la Suisse et de l'étranger :
i5 ct. la lig. ou son espace. 1 M ins- , mlnlm. 1 fr.
N. B. — Pour les avis tardifs, mortuaires, les ré-

clames et les surcharges, demander le tarif spécial.

Bureau : 1, Temp le-Neuf, t
Lt, manuKritt m tont fat  rendus\ «•t .»

Les annonces de provenances
étrangère et suisse (hors du can-
ton de Neuchâtel et de la région
des lacs de Neuchâtel, Morat et
Bienne) sont reçues par l'Union

des Journaux suisses pour la pu-

blicité (Union réclame). Bureaux

à Lucerne et Lausanne.

AV IS OFFICIELS
Commune 9e CiiBrefiit

16 ujpin
jf La commune de Cudrefin ouvre
Un concours pour la fourniture de
200 bornes taillées.

Les maîtres d'état intéressés
peuvent prendre connaissance des
conditions au greffe munici pal de
c,ette commune , auquel les soumis-
sions devront parvenir pour le
lundi 18 mars 1907 à midi.

Cudrefi n , le 4 mars 1907.
Greffe municipal.

IMMEUBLES
Vente d'immeubles

à VALANGIN
Le samedi 16 mam 1907,

h 8 h. da soir, & l'ilôtel dn
Château à Valangin, dame
Sophie Jenni-Jacob fera ven-
dre par voie d'enchères publi ques :

les immeubles
qu'elle possède à Valangin , con-
sistant en une maison d'habitation ,
place et jardin de 261 m2. Le bâti-
ment comprend 3 logements et 2
magasins. Rapport annuel , 900 fr .
Assurance contre l'incendie, 16,700
francs.

S'adresser pour visite r les im-
meubles à M™» Jenni-Jacob, à Va-
langin , et pour les conditions de
vente et tous autres renseigne-
ments, à l'avocat Jules Bar-
relet, J\ Nenchâtel.

Petite propriété
à vendre , à Tivoli , 3 logements. Jar-
din et vigne de 1203 m2. Belle vue.
Etude A.-N. Brauen, notaire.

Vente d'immeubles
anx

Geneveys-sur-Coffrane
Pour sortir d'indivision , M. Oscar

L'Eplattenier , M m° Bertrand Cuche
et les enfants do feu Etienne L'E-
plattenier , vendront par enchères
publi ques , au restaurant Schwab,
Bnx Gcneveys-snr-Coffranc,
samedi 16 mars 1907 , dès
B heures de l'après-midi,
On biitimeiit comprenant deux
logements , écurie , grange, assuré
7500 fr. et 19 s/4 poses de
champs, lo tout situé aux Gone-
veys-sur-Coffrane. Entrée en jouis-
sance : 83 avril 1907.

Bondevilli ers , lo 12 février 1907.
Ernest Guyot, notaire.

A v endre de gré à gré , sépa
.rément ou en un bloc,

2 maisons
ContiguCs avec jardin , 4 apparte-
ments, grandes caves, eau et gaz.
Conviendrait à un commerçant en
vins. — S'adresser à M"» Colin ,
Les Ormeaux . Corcelles. c.o.

Immeuble à vendre
me du Bassin. Conviendrait pour
établir de beaux magasins et bureaux.
Etude N. Brauen , notaire , Trésor 5.

Belles villas de trois ap-
partements à vendre aux abords
immédiats do la ville , installations
modernes, véranda , jardin , vue
splendide. Etude K. Bonjour,
notaire.

A vendre ou à louer
Propriété située à IVIaujobia , com-

Cosée de 2 logement s de 5 et 3 cham-
res. Buanderie, grand jardin et ver-

fier. Belle vue. Forêt à proximité,
« adresser Etude N. Brauen , notaire ,
Trésor 5.

Sol h bâtir
• vendre à 150 mètres de la gare deOorgier , conviendrait pour exp loi-tation industrielle , eau et lumière
J'^trique sur place , superficie :lotiO mètres en nature de jardi n,b adresser Hôtel de la Gare quiindiquera.

Enchères d'immeubles
à CORTAILLOD

Samedi 9 mars 1907, à 8 heures du soir , à l'Hôtel do Com-
mune , à Cortaillod , l'hoirie Vouga-Nicole exposera en vente par
voie d'enchères publiques, les immeubles suivants :

Cadastre de Cortaillod
1. Article 2635. Prés d'Areuse, champ, 1243 m2 = 3,680 ém.
2. » 2636. » » pré , 1050 » = 3,109 »
3. » 2639. A Combe, champ, 1020 » = 3,0^0 »
i. » 2641. Aux. Clavaz, champ, 1940 » = 5,744 »
5. » 2633. Carraz, vigne , 562 » = 1,595 ouv.
6. » 2634. lies Frises, vi gne, 263 » = 0,746 »
7. » 2637. JLes Perrons, vigne, 147 » = 0,417 »
8. » 2638. Epines, vigne, 378 » = 1,074 »
9. » 2640. Pièces Champeron, vi gne , 327 » = 0,939 »

Cadastre de Bevaix
10. Articl e 2609. I*a Place d'Armes, champ 3420 ma = 10,126 ém.
ii. » 2608 et 3089. L.es Vaux, vigne, 1277 » = 3,626 ouv.

Cadastre de Boudry
12. Article 2317. lies Sauges, pré, 957 ma = 2,834 ém.

S'adresser à MM. liOnis et Auguste Vouga, agriculteurs, à
Cortaillod. H 2851 N

Elire le IM et matériel agricole
à CHAUMONT

Pour cause de cessation de culture et de départ , le citoyen Jules
Tschirren, fermier au Chaumont de Bosset, exposera en
vente par voie d'enchères publiques , à son domicile, le vendredi
8 mars 1907, dès 9 heures du matin, le bétail et le matériel
agricole suivant :

S gros bœufs d'environ 4 ans, 2 vaches, 3 génisses âgées
de 20. 9 et 5 mois, 4 porcs de 40 à 50 kg., 21 poules, 1 coq, 1 bon
chien de garde grande taille, 1 rucher avec 2 ruches garnies
et plusieurs vides;

4 chars dont 2 à échelles et 2 à plateforme avec limonières. et ti-
mons , 2 glisses, 1 charrue, 2 herses, 1 grand rouleau , 1 caisse à pn-
rin , 1 pompe, 1 gros et 1 petit van , 1 coupe-racines, 3 brouettes,
1 cuveau , 1 arche, 2 colliers et 6 clochettes pour vaches ;

râteaux grands et p»tits, chaînes , greppes , cribles, outils divers,
ustensiles pour lo lait , le beurre ot pour faire lo pain , 200 bouteilles
vides , 50 mesures environ de pommes de terre ;

1 armoire à 2 portes, 1 peti t fourneau et d'autres meubles et ob-
jets dont le détail est supprimé.

Terme de paiement pour les échutes au-dessus de 20 francs, 2 sep-
tembre 1907, moyennant cautions solvables.

Neuchâtel , 20 février 1907.
Greffe de Paix.

Beaux sols à bâtir à Beau-
regard et au Vauseyon, à
vendre par lots au gré des ama-
teurs. — S'adresser Étude JEd.
Petitpierre, notaire.

Terrains a vendre à proxi-
mité de la ville, belle situation
pour villas et maisons de rapport.
Etude E. Bonjour, notaire.

Terrains à vendre, 6310m 2
aux Parcs, dans une situation
avantageuse et à proximité de la
gare du Vauseyon. Pour consulter
le plan de lotissement et obtenir
tous rensei gnements , s'adresser
Etude Ed., Petitpierre, no-
taire.

ENCHERES
Mplpe ut canton le lUttl

Vente je bois
Le Département de l'industrie et

de l'agriculture fera vendre par
voie d enchères publiques et aux
conditions habituelles , le lundi H
mars courant , les bois ci-après dé-
signés exploités:

I. Forêt de Dame-Othenette
10 H tas de perches pour écha-

las et échafaudages.
16 % tas de tuteurs 1™ qualité.
5 tas de branches et dépouil-

les.
2. Forêt du Chanet de Colombier

5 % tas de tuteurs t" qualité.
Le rendez-vous est fixé à 9 heu-

res du matin à la pépinière de
Dame-Othenette sur Cudret.

Areuse, le 5 mars 1907.
LVnspecteur des forêts

du II me arrondissement.

Enclire ie is
I/hôpital Pourtalès fera

vendre à Anet, par voie d'enchè-
res publiques, lundi 18 mars,
dès 10 h. % du matin , la récolte
de 1906 de son vignoble d'Anet
(40,000 litres environ, en 11
vases).

Mises fl'outils apote
Le citoyen Paul Rognon,

maréchal à Fontaines , fera des
mises publiques le 18 mars, jour
cle la foire de Fontaines, à 1 heure
précise de l'après-midi , savoir :

1 fort char a échelles pour
cheval , 1 jolie voiture à. res-
sorts, plusieurs charmes
Brabant, piocheuses, her-
ses, buttoirs, dont un combiné,
1 chargeolet , beaucoup de petits
outils , 1 essieu n° 16; le tout
est entièrement neuf et garanti.

Terme de paiement: le lor no-
vembre 1907 moyennant cau-
tions solvables; 2 %  d'escompte au
comptant.

Enchères à Pesenx
Pour cause de départ , il sera

vendu en enchères publiques, le
lundi 11 mars, i* f i  heures
après midi, a Peseux, Cha-
telard n° &O, les meubles, objets
mobiliers et divers désignés comme
suit : Canapé-divan , lits en fer ou-
vragé , matelas, couvertures oua-
tées, traversins, oreillers, tables
de nuit , fauteuils, chaises, buffet
de service, tables de bureau et
autres , glaces, descentes de lit,
tapis moquette, linoléum, étagère,
beau piano noir Schmidt-Flohr,
lustres à gaz, potager à gaz trois
trous, marmite émaillée, etc., etc.
. Le tout a été peu usagé et est

très bien conservé.
Auvernier, 26 février 1907.

Greffe de Paix.

Enchères de bétail
et matériel agricole

à CHAUMONT
Pour cause de départ , le citoyen

Pierre ttirod, fermier au
Chaumont de Merveilleux,
exposera en vente par voie d'en-
chères publiques, à son domicile ,
le vendredi 15 mars 1907,
dès 10 heures du matin, le
le bétail et matériel agricole sui-
vant :

8 vaches, dont une prête au
veau , 3 génisses âgées de 12, 8
et 5 mois, 1 chèvre, 2 porcs
de 40 kg.

1 char à pont, 1 à échelles, 1 a
brecottes sur ressorts, 1 caisse à
purin , 1 charrue , 1 herse, un rou-
leau , 1 gros van et des outils ara-
toires.

La vente aura lieu contre argent
comptant.

Neuchâtel , le 2 mars 190J.
Greffe de Paix.

A VENDRE
A vendre une

belle table
de salle à manger , chêne ciré,
style moderne , avec 4 rallonges en
chêne. Travail soigné. — Deman-
der l'adresse du n° 846 au bureau
de la Feuille d'Avis de NouchAteL

Occasion lipe
A vendre une bicyclette à

roue libre et tous ses accessoires.
S'adr. faubourg du Château 15, 1«.

A vendre, faute d'emploi , six
chaises dites de Vienne; ayant très
peu servi ; uno balance de luxe , tout
cuivre jaune avec poids, pour pâ-
tissier ou boulanger ; un lit en ter
pour adulte; un phonographe
avec ;dix rouleau x ; une bascule
dite romaine. Demander l'adresse
du n° 783 au bureau de la Fouiile
d'Avis de Neuchâtel. co.

SAMEDI

MARS
Clôture de la grande liquidation générale de la maison

U LLMAN N FR èRES
S, rue St-Honoré f i v x  2telK passages Place Pluma Droz
t C S  I lt HHM! 1II i HHHHHH11 * ***** M I l'I'l M 1HHHH
Tous les articles restant en magasins sont vendus avec

- D'ÉNORMES RABAIS ¦¦ ¦ -*¦
_Jtf OCCASIONS. Nombreux coupons liquidés à très bes prix.

L — ~V*.—.*_ _____ «_¦ —_.———.*_. —.- _ _ — «

Qui serait acheteur pour 1907,
d'une

récolte d'asperges
d'une demi-pose (livrées fraîche-
ment récoltées, mais pas liées).
Fritz Hofmann , Huilerie près Cer-
lier.

FUMIER
de vache

bien conditionné , environ 1200
pieds , à vendre à la Vacherie
de Beauregard. 

La maison Goulu & Cie offre à
vendre

40à50
bonnes pipes

en chêne et châtaignier. c.o.

VIGNES

américaines
Pépinière de Emile Bonhôte , à Peseux

A vendre 20,000 belles pou
drettes de 2 ans, de Chasselas e
Pineau sélectionnés.

Analyse calcim étriqué du terrain
gratuite.

A VENDRE
pour cause de départ, un beau ca-
napé , une commode, des chaises
et quelques autres objets. S'adres-
ser rue Louis Favre 10, au 1".

POISSONS
Soles - Limandes

SAUMON la
à 1 fr. 40 la livre

Aigrefins V© et. la livre
Cabillaud ©O »
Merlans 5© »
Aigrefins au se/4© »

Truites - Palées - BondeUes
Brochets

POULETS 1Ê BRESSE
Canards - Dindons

Gros pigeons romains

POULES A BOUILLIR
1 fr. 30 la livre

ROLLMOPS - BISMARKHMNGE
HARENGS fumés et salés

a 10 cent, pièce

J. HECKLE , comestibles
6, rue du Bassin, 6

(en face du Temple du Bas)
Téléphone 8&7

Livraison à domicile

On offre à vendre , rue du Bas-
sin 14, au 2***, environ

300 bouteilles
dépareillées, et une dizaine de
seilles de

cendres de bois"Petitpierre S C*
NEUCHATEL

QËhrcïl Iris
& 0.30 la livre

COnlitlirG pix
à 0.85 le kilo

Ces deux confitures proviennent
d'une première maison suisse, elles
étonnent autant par leur excellente
qualité que par leur prix extrême-
ment avantageux 

 ̂
AUX TROIS OHEVROM8 £

f BljMterle \% 1  Horlogerie 1
I Orlèmrte \y HuimiUiu I

I A. J OBIN J
\ MEUCHATEL \

A VENDRE
1 couche avec châssis.
Matériel de jardin.
1 ruche vide.
Grande* seilles à choucroute.
Demander l'adresse du n* 866

aa bnrean de la Feuille d'avis de
Neuchâtel.



A VIS
Toute demande J 'adresse d'une

$nnonc» doit être accompagnée d'un
Ombre-poste p our la répon se; sinon
ulte-ci sera exp édiée non affranchie.

JWJr**mTST7{A"nOn
d a t a

Faillit d'Avis de Neu liâttl.

LOGEMENTS
-pu

Auvernier
A louer pour Saint-Jean prochain ,

Un appartement de 6 pièces et dé-
pendances. — S'adresser à M. Ch.
Pellet, à Auvernier. 

. POET BOVJLA.NT
A louer pour le 24 juin prochain,

un logement composé do trois
chambres, cuisine et dépendances,
buanderie et séchoir , au soleil. —
Belle vue. Terrasse. Petit jardin. S'a-
[Irosser k Aug. Lambort , Balance 1.

A louer , rue des Moulins 23, un
•ppartement de 3 cfcambres. S'a-
dresser à M. F. Monard , à la Pré-
|ecture. 

t\ UOUE*
dès le 24 juin, rue du Château, lo-
gement de o chambres. Etude Brauen,
notaire, Trésor 5.

A louer, pour Saint-Jean 1907 ou
{ilus tôt si on le désire, un petit
ogement de deux pièces, cuisine

et dépendances, eau sur l'évier.
S'adresser au magasin, rue des
Moulins 15.

A louer, immédiatement
oa pour époque à conve-
nir, à la rne da Trésor,
nn appartement de deux
chambres et dépendan-
ces. S'adresser a FEtude
Wavre , Palais. Rouge-
oient. 

A louer pour le 24 Juin, à 2 ou
B personnes adultes, appartement
de 3 chambres et dépendances. Bal-
con. Bercles 1, 2m" étage. Ecrire
avec sérieuses références, à M1Ie
Jeanjaquet , Sion.

A louer pour St-Jean,
à Bel-Air Bail, 1 appar-
tement de 4 chambres
avee balcon, belle situa-
tion. — Etnde E. Bonjour,
notaire , Saint-Honoré 2.

A louer, pour Saint-Jean,
un appartement

de 4 chambres, cuisine, grandes
dépendances et jardin. S'adresser
teinturerie Obrecht, Saint-Nicolaŝ .

IsOGimENT
d'une grande chambre avec alcôve,
bien exposé au soleil , cuisine avec
eau et dépendances. — S'adresser
Chavannes 8. au 1er.

Pour Saint-Jean , beaux
logements dans le bas de
la ville, 4 chambres, les-
siverie, balcon. S'adresser
Etnde Bonjour, notaire.

A LOUER
à une personne seule un petit loge-
ment de une chambre et cuisine.
S'adresser à la boulangerie Breguet,
rue des Moulins, 17. c. o.

A ia Goulte d'Or , sous la Conûre :
un logement de 3 chambres avec
dépendances , jardin , tram devant
la maison. S'adresser à MM. Court
& 0'"=, faubourg du Lac 7.

Joli appartement, 6 pièces, 1er
étage, confort moderne. Quai des
Alpes et rue des Beaux-Arts. S'a-
dresser à Henri Bonhôte, Beaux-
Arts 26. t i

Appartements neufs, conforta-
bles, soignés, 4 pièces, rue de la
Côte, vis-à-vis de la gare. S'adres-
ser à Henri Bonbôte, architecte.
constru cteur. c.e-

A loner pour le 24 juin,
rue des Poteaux, nn ap-
Eartement de 4 cltani-
res, cuisine , cave et ga-

letas. — S'adresser Etude
Guyot & Dubied, môle 10.

12 FEÇJLLETON DE LA FEUILLE D'IYIS D£ «liAEL
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Traduit par P. de PAKDEILLAN

Cependant , le général se défendit de son
mieux.

— Non, non , c'est inutile, je vous remercie.
Je le connais de vieille date...

— H est excellent, Fritz.
— Je ne dis pas non , mais je le trouve trop

fort.
— Comme tu voudras; nous l'employons

comme médicament et non pour satisfaire à
des goûts dépravés. Revenons donc à nos
moutons. Tu nous menaces... oui, tu nous
menaces. Je te ferai observer que pareille
façon d'agir est indigne de toi et de ton nom.
Tu veux exercer une pression sur nous, mais
Je te préviens que ceci ne te mèneras pas à
ton but. C'est toi qui compromet les intérêts
et la considération de la famille. Admettons
que Daisy, ta nièce, épouse un- mister Smith
ou un mister Meyers, alors, quoi?

Le général s'était rassis et tenait son cha-
peau entre les genoux. Il se gardait bien
d'ouvri r la bouche et de protester. A quoi
bon?

Mlle Sophie intervint alors et d'une voix
angélique demanda :

— Pourquoi Daisy n'épouserait-elle pas
Otto? Cette solution couperait court à toutes
ces difficultés.

Mlle Frédériquc fit d'abord la grimace.
Après réflexion , elle hocha kt tète et reprit
pvec vivacité :
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— En vérité, cette proposition me paraît
très judicieuse . N'est-ce pas ton avis, Fritz?
Nous ne pouvons pas supprimer Daisy. Elle
existe en chair et cn os, et même, à ce que tu
prétends, elle a des droits sur Hohenwarte.

"Raisonnons, par conséquent Otto est pauvre ;
il tire le diable par la queue, pour employer
xme expression triviale. On pourrait aussi
faire entrer en ligne de compte Eric et Egon,
bien que tous deux aient embrassé des carriè-
res bourgeoises. En revanche, Otto est officier
et, en sa qualité de Lehn très authentique, il
.saurait se sacrifier.

— Se sacrifier?... Et en quoi donc?...
— Mon Dieu I Fritz, pour quoi faire sem-

blant de ne pas comprendre?... Je dis qu 'il se
sacrifie rait en épousant Daisy. Grâce à quoi
Hohenwarte resterait dans la famille. La pe-
tite n'est pas mal, à ce que l'on dit. Moi, je ne
la trouve pas à mon goût Seulement, de nos
jours, les hommes ont des idées si étranges...
Bref , ton frère s'en irait de nouveau en Amé-
rique et la tache faite à notre blason irait en
s'aft'aiblissant à la longue. Oui, vraiment, j e
t'assure que la proposition de Sophie me plaît
énormément.

Le général, devenu très songeur depuis un
moment, se leva sans-brui t

— Vous oubliez, dit-il, que, pour se marier,
il faut être deux. Supposons que mon neveu
se décide à demander la main de Daisy, — et
je crois qu 'il ne le fera pas, — rien ne prouve
que la petite la lui accordera.

— De toute manière, la proposition est très
judicieuse,observa Mlle Sophic.d'un ton suffi-
sant.

Le général hocha la tête en souriant.
— Je vais y réfléchir, dit-il; ensuite, j 'en

parlerai à Bertha. Son fils est d'un caractère
assez peu maniable. Et, maintenant, adieu, il
est l'heure de faire sortir mes pensionnaires.

Les deux chanoinesses l'accompagnèrent
jus qu'au bout de l'allée plantée d'ormes, et

Fredérique jugea bon de lui donner encore
une paire de conseils.

—' Crois-moi, fit-elle , tu devrais entrepren-
dre Daisy. Glisse-lui, à l'occasion , que nous
ne songions pas à mal ; tu sais bien c» que je
veux dire. Envoie-la-moi une fois. Je me met-
trai en frais d'amabilité pour elle, je me mon-
trerai bonne parente. Laisse-moi faire, je me
charge de l'embobiner.

— Ah! oui...
Il hésita une minute ; puis,soudain,il éclata:
— Ah ! oui, cela te vient tout d'un coup. Ah !

tu veux te montrer bonne parente. Et bien ,
moi, je te déclare que c'est une pure infamie.
Vous direz ce que vous voudrez, je trouve
votre conduite infecte. H faut que vous ayez
un rude aplomb... Allons, portez-vous bien !...

Et il s'éloigna à grands pas, tandis que les
deux sœurs,hochant la tête,remontaient l'ave-
nue pour rentrer au couvent.

— Je trouve que Fritz vieillit beaucoup, dit
Sophie. '

— Il vieillit énormément, confirma l'autre.
Comment a-t-il dit?

— Je trouve votre conduite infecte.
— C'est cela même. Or.il se trompe du tout

au tout. Nous ne demandons qu 'une chose : ù
rappeler auprès de nous les dégénérés. Fritz
n'est pas intelligent II ne sait pas dissimuler
le dépit que lui a causé notre refus de lui prê-
ter cet argent.

— C'est évident. Il aurait fallu lui donner
les quelques sous que nous avons.

— Pourquoi ne s'adresse-t-il pas à ces
Américains?... Vois-tu , nous sommes trop
bonnes ; mais je ne le regrette pas,car la cons-
cience seule de l'être me procure une satisfac-
tion intime, plus précieuse que toutes les
autres.

Les élèves de la pension étaient très affai-
rées ce matin-lù, car elles se préparaient à
sortir. Lorsque le général voulut se faire an-
noncer, il trouva sa fille et sa nièce toutes
prêtes à l'accompanger. Sans perdre leur

temps en embrassades et en compliments inu-
tiles, elles le placèrent entre elles deux et
l'entraînèrent à grands pas dans la direction
du tramway qui stationnait devant la porte
du parc.

Quand ils furent installés tous trois, ces de-
moiselles ouvrirent le feu de la conversation,
dans un but extrêmement intéressé. La petite
Américaine surtout cajola son oncle et lui de-
manda d'intervenir en sa faveur pour qu 'elle-
n 'eût plus ù retourner en pension.

— Je veux bien , dit-il , mais quelles raisons
ferai-je valoir auprès de ton père? Lui objec-
terai-jc peut-être que tu es devenue plus rai-
sonnable et que tu renonces...

— Ah! non , mon oncle.
—Vois-tu,mon enfan t, je me demande ce que

tu veux faire de Hohenwarte. Car enfin , un
jour ou l'autre, tu retourneras en Amérique
avec ton père. Après cela , quand reviendras-tu
¦ici? Admettons quo tu to maries là-bas, que
tu aies des enfa n ts,..

— Oh! mon oncle!...
— Mais, papa...
— Ah ça! mes enfants , vous tenterez en

vain de me faire croire que j 'ai dit une énor-
mité. Par conséquent , admettons que mon
hypothèse se réalise. Qu 'arrivera-t-il? Hohen-
warte sera une charge pour toi... une source
d'ennuis... une...

— Pardon , mon oncle, ne m'as-tu pas affirmé
récemment que, toi aussi, tu ne serais pas
enchanté d'avoir la propriété sur les bras.

Un instant, le général demeura déconcerté
par cette réponse ; mais il ne tarda point ù se
ressaisir.

— Evidemment , fit-il , mais sa valeur idéale
compense à mes . yeux les tracas résultant de
sa possession. Et c'est là un fadeur qui
n'existe pas pour toi. Du moins, je me l'ima-
gine. Tu es la fille de ton père et vous no vous
souciez, ni l'un ni l'autre , d'une tradition à
laquelle nous attachons un grand prix. Cola
s'expli que. Vous vivez cn Améri que , loin de

la famille, et vous professez les idées qui ont
cours là-bas. Pour vous, les affaires de senti-
ment sont des articles de luxe. Vous vivez du
présent et non du passé. Mais je ne songe nul-
lement à te convaincre, Daisy. C'est à toi de
réfléchir à ce que tu veux faire, car, en der-
nière analyse, nous serons obligés de faire
trancher la question par les tribunaux.

Malgré le ton persuasif de son oncle, elle ne
répondit pas. Ses lèvres contractées et le pli
qu 'elle avait au front dénotaient chez elle une
volonté bien arrêtée.

Dans l'après-diner, Anna trouva moyen de
-se soustraire pendant une heure à la surveil-
lance de son père. Elle s'était entendue avec
Otto et Egon pour aller voir, en leur compa-
gnie, son cousin l'avocat Quand elle arriva
chez le peintre, il était seul dans son atelier.

— Otto a écrit pour me donner contre-
ordre, dit-il, ou plutôt non. Il ira directement
.chez Eric; il y sera vers quatre heures ; nous
avons donc tout juste le temps de nous ache-
miner vers la demeure de mon frère , à moins
que tu ne préfères te dispenser d'une démar-
che tout à fait inutile. Tel est, du moins, mon
avis.

Anna , qui était restée debout au milieu de
l'atelier, fort occupée à tirer ses gants, de-
meura un instant indécise, puis, tout à coup,
elle fondit cn larmes et se jeta au con d'Egon.

— Mon Dieu ! mon Dieu ! gémit-elle, quelle
misérable existence ! Je suis absolument déses-
pérée.

— Eh oui ! mon amie. A qui la faute. A
personne autre que toi, parce que tu ne sais
pas ce que tu veux ; parce que tu es encore
beaucoup trop jeune pour te marier. Ta place
est bien en pension et non à la tète d' un mé-
nage.

Il n 'en fallut pas davantage pour sécher ins-
tantanément les larmes do la peti te.

— Oh! Egon, s'écria-t-elle, tu n 'as jamais
su me dire nue des grossièretés.

— Je proteste. La vérité ne fait point patta
de velours,

— Oui ou non , veux-tu m'accompagner
chez Eric?

— Encore faudrait-il savoir ce que je dois
faire chez lui.

— Je te demande de venir avec moi , rien
de plus. Il faut bien que je m 'explique avec
Otto.

— Alors, je te chaperonnerai , soit Mais je
le préviens que je ne ménagerai pas mes vé-
rités.

Ils partirent donc.
Eric demeurait sur la promenade. Son ins-

tallation de garçon était des plus confortables.
Anna et Egon,trouvèrent le lieutenant assis

auprès de la table de travail et plongé dans
des réflexions qui ne semblaient point roses.
Depuis quelque temps déjà , son humeur
s'était assombrie. A n'en pas doute r, il devait
être accablé cle soucis. Néanmoins, l'avocat et
lui accueillirent fort aimablement les deux re-
tardataires. Anna prit place dans un fauteuil
imposant, puis Eric , s'inclinant cérémonieu-
sement devant elle, lui demanda :

— Je suis tout oreilles. Plaise à ma gra-
cieuse cousine de m'interroger.

L'autre lança du côté d'Egon un regard
éploré ; ensuite, elle recommença le même jeu
avec Otto. Ni l'un ni l'autre n 'ayant fait mine
de la comprendre, elle dit simplement:

— Otto, parle.
— Que veux-tu que je dise?... fi t-il en sa

levant et en tirant les ju pes de sa tuni que. La
situation t'est connue, Eric. Il ne me reste
qu'à savoir si , au point de vue juridi que , nous
avons le droit de braver la défense de nos pa-
rents et de nous marier sans leur consente-
ment?

L'autre eut un haussement d'épaules.

(A suivre.)

L'HERITAGE LEHN

''BOLE
A remettre tout de suite ou épo-

que è convenir, un logement con-
fortable de 2 chambres, cuisine,
galetas, cave, jardin , eau sur évier*
falerie , chambre haute, vue spien-

ide et soleil tout le jour. S'aâras-
ser à H. Perrin-gitttfcy, Bftle.

A louer pour St-Jean,
à Bel-Air Mail, 2 appar-
tements de 5 chambres,
véranda , chanibre de
bain, lessiverie, jardin.
— Etude E. Bonjour, no-
taire , Saint-Honoré 3.

A la rue fle la Gots :
logement de 2 chambres et dépen-
dances. S'adresser Côte 18, au i".

A louer à partir dn lor
mai on 34 jnin, rue Louis
Favre, un appartement
de 4 chambres, cuisine
et dépendances avec jar-
din. — S'adresser Etnde
Guyot & Bnbied, Môle 10.

A louer pour Saint-Jean, loge-
ment bien situé, de 4 chambres.
S'adresser Etude Lambelet & Gui-
nand , Hôpital 20.

CORCELLES
A louer pour la Saint-Jean, daus

une maison tranquille , un bel ap-
partement de 4 chambres, cham-
bre haute , jardin , eau et gaz, à
proximité du tram , belle vue sur
le lac et les Alpes. S'adresser à
Henri Gerber, entrepreneur, Cor-
celles. c. o.

A louer, pour le 24 juin,
rue du Seyon, nn Joli lo-
gements de 3 chambres et
dépendances. S'adresser
à FEtude Wavre. 

A LOUER
pour le 24 juin, à Colombier , au
centre du village, un bel apparte-
ment de six chambres, chambre
de bain, vastes dépendances, jouis-
sance d'un grand verger. S'adres-
ser pour le visiter & M. Hauser-
Paris, Cohmabiac. c.o.

Pour le 24 mars, Parcs XWy
plain-pied au soleil de 2 cham-
bres, cuisine et dépendances, jar-
din et terrasse. S'adresser Sablons
5, 1er étage. c. o.

CHAMBRES
A louer jolie chambre meublée.

S'adresser faubourg du Château 15,
1er, à droite.

Jolie chambre meublée à louer,
10 fr. par mois. Sablons 5.

Bonne pension et chambre, et
pension seule, Terreaux 4.

A louer pour séjour dans petite
villa trançailte et très agréable-
ment située à la campagne, a proxi-
mité de forêts, trois jolies cham-
bres bien meublées.

Demander l'adresse du u° 884 au
bureau de la Feuille dJAvis de
NeuchâteL

JOfilE CHAMBRE
meublée indépendante , pour mon-
sieur tranquille. Faubourg du Lac
8, 2n« étage.

Jolie chambre meublée p^ur mon-
sieur rangé. S'stîlÂsser magasin de
chaussures, Seyon 26.

Chambre meublée à loner . Ter-
reaux 7, plainpied , à gauche, c.o.

Belle charnue meublée
pour monsieur rangé ; entrée indé-
pendante. Râteau 1, 3mo étage,
à droite (maison épicerie Gacond).

Belle chambre chauffable , indé-
pendante, au soleil. Faubourg dt»
Lac 21, i".

Rue de 1 Hôpital 18, au 3me, jolie
chambre meublée à 10 fr.

Jolie chambre meublée au soleil,
pour un monsieur rangé. Seyon 11,
au 3me.

Grande chambre à deux lits, avec,
alcôve et balcon

A LOUER
à louer à un ou deux messieurs,
suivant conditions. — Pension sot-,
gnée. — Beaux-Arts 17, an 2e".
aSësT" Peur étrangers ""SSB

très bonne pension
Chambres confortables dans famille
française. Pourtalès 10. 1. c. o.

Ménage de 3 personnes;
cherche pour le 24 juin un loge-i
ment de trois chambres, au soleil̂
dans une maison d'ordre , aux abords*
immédiats de la ville. Adresser les
offres écrites sous chiffre F. S. 8101
au bureau de la Feuille d'Avis de,
Neuchâtel.

Personne solvaule et sé-
rieuse cherche pour époque à
convenir , bel appartement de
G-7 pièces , ou reprendrait la suite
d'une pension d'étraiagers-déjà
établie. Quartier de l'Est préféré.

Adresser conditions détaillées à
A. Z. 9, poste restante, Neuchâtel.

On dénie à lier
pour-S ai ut-Jean un logement de 4
chambres avec dépendances. Sipos-
sible entre Serrières et Neuchâtel .
Ecrire sous D. 838 au bureau de la
Feuille d'Avis de Neuchâtel. |

Jeune ménage
cherche à louer pour tout de suite-
ou époque à convenir, un logement-
de 2 à 3 chambres, cuisine avec-
gaz si possible, et dépendances, en'
ville ou abords immédiats. Deman-
der l'adresse du n° 813 au bureatî
de la Feuille d'Avis da Neuchâtel.

OFFRES
"CUISINIèRE

Persanae de toute confiance cher-
che h faire des cemplaceaj ients ainsi
que des ménages. — S'adresser ô
M"" Hofer, rue du Bassin 6, 3m<
étage.

Ôn dherCbe a 'placer

Une jenne Jflte
parlant français, pour aider à tous
les travçu* d'un ménage. Adresse :
M»>° Furiicrlz, Soleure.

UNE JEUNE . FILLE
de 17 ans, connaissant les travaux
du ménage et à l'aiguille, cher-
che place dans une famille. —
Offres à Mm» Weber, Saint-Mau-
rice 6, Ville. H. 288 N.

Une cuisinière
cherche des remplacements. S'a-
dresser rue de l'Hôpital 18, 2mo.

On désire placer une jeune fllle
¦comme
VOLONTAIRE

dans une bonne famille pour aider
-au ménage et où elle aurait l'oc-
casion d'apprendre le français. On
désire une petite rétribution. S'a-
dresser à Mme Aebersold , à Châtel
près Morat.

On désire placer uno

jeune fille
allemande

comme volontaire dans bonne fa-«
mille, où eUe aurait l'occasion
•d'apprendre ie français. S'adresser^
"è Mma Steioer-Boarquin , Tour de
rPaiiz.
' ' ————-<

Une personne
4*âgo mûr cherche place auprès-
cPuù monsieur ou dame âgée, ou
pour tout faire dans un petit mé-
nage soigné. S'adresser M"" .Pauli,
La Famille, Treille 5.
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Pour fin mars~ou plus tôt si pos.-J
.Bible, on demande, pour un petit",
pensionnat, une

bonne cuisinière
Bons gages. Demander Tadeesse du
n° 881 au bureau de la Feuilte-d'avis,
de Neuchâtel.

On demande uue

3enne fille
sachant cuire. Entrée à volonté. -
S'adresser Beaux-Arts 7. i— , c.o

Donc d éniants
Bans une bonne famille de Bàle,

on cherche pour un mars, une
bonne d'enfants ayant de bons cer-
tificats. Gage : 35 à 40 fr. par mois.
Adresser les offres, si possible avec
photographie, sous initiales Z. W.
327.» à l'agence de publicité fio-
dolph« Mosse, Zurich.

M. D. 6288
Dans une' petite 'iamffiTde ïa

Suisse allemande (directeu r d'Uu
institut), on dierche pourie-15 avril,
une

bonne ponr tont faire
de langue française. Gage : 25 fr.
par .mois. Bon traitement assuré.
Une jeune fllle ayant déjà été en
place aura la préférence. Adresse :
Mm« directeur Schlâfli , Sursee
près de Lucerne. H. 576279'

Pour le 20 fnars , orTdemande une

BONNE FILLE
sachant le service des chambres et
pariant français. — Demander l*a-
ureese du n° 882 au bureau de là
Feuille d'Avis de Neuchâtel.

On clierche pour Zurich,

DUE BINE EXEfiUIEHTÊE
pour une fillette de 2 ans. Gage :
40 à 50 fr. S'adresser à M11" Lam-
bert, Balance 1.

On demande pour fin mars, un
îbon et

fort domestique
-.sachant traire et soigner le bétail.
Inutile de se présenter sans de
bonnes références. — S'adresser à
•Ernest Vaucher-Jeanneret, Chata-
gne près îg. Brévine.

On tentante
uu domestique de campagne' sa-
chant traire et recommandé. Entrée
.tout de suite en place. S'adresser
à W. Kretzschmar, La Mairesse
,'3/Coiombiei'. co.

On cherche, pour le 20 mars,

UNE JEUNE FILLE
propre et active, pour faire le mé-
nage. Demander l'adresse du n° 879
au bureau de la Feuille d'Avis de
Neuchâtel.

On demande pour le 4 avril,

ie jeune le
propre çt active et connaissant
tous les travaux d'un ménage soi-
gné. Prière d'adresser les offres à
M11" Lily Durig, à Bôle, Colombier.

On demande uue

femme de chambre
sérieuse etbien recommandée, par-
lant français. On prendrait éven-
tuellement jeune fille robuste dé-
sirant apprendre le service. Entrée
12 avril. — S'adresser à Mm« Hee-
glea;, Sablons 6. 

femme 9e chambre
jeune ' et active, demandée dans
bonne famille, à Berne. Bonnes
références exigées. Ŝ dresser à
Orell Fftssli , publicité, Berne, sous
.chiffres O. H, 7563. È. B. 589%

Bonne expérimentée
-sachant coudre et repasser, est;
demandée à Dijon (France) auprès
de 3 enfants de 18 mois à 5 ans.
Bons gages. Adresser offres avec
références à Mmc tTlmann , rue
Pirou 34, à Dijon.

On cherche
pour tout de suite, une jeune fille
de 16-18 ans pour aider dans un
petit ménage. S'adresser rue du
Bassin 6,. au second.

On demande pour le 18 mars
dans un pensionnat de jeunes filles

une cuisinière
bien recommandée. Ben gage. —
S'adresser Crût Taconnet 26, dans
la matinée.

On cherche pour le 20 mars une

BONNE
aimant les enfants , comprenant le
français , connaissant le service de
femme de chambre et sachant cou- .
<lre et raccommoder. Demander
l'adresse du n° 863 au bureau de
la Feuille d'avis do Neuchâtel.

On demande pour le 15 mars,
dans un pensionnat de jeunes filles,
une

OUISINIÈRE
bien recommandée. Bon gage. De-
mander l'adresse du n° 798 au bu-
Teau de la feuille d'Avis de Neu-
achâtel. c.o. ,

On demande pour le courant 'de
laaars une

FEMME DE CHAMBRE
¦bien au fart du service de maison
et parfaitement recommandée. —
S'adresser à Mm° Ed. de Pury,
:Clos-Brochet 6.

EMPLOIS DIVERS
^ Une

jeune demoiselle
instruite, connaissant les deux lan-
gues et possédant bonne éciSture,
cherche place dans bureau ou étude
de la ville. Petite rétribution est
demandée. S'adresser par écrit à
A. Z. 880 au bureau de la Feuille
-d'Avis de Neuchâtel.

Une repasseuse
se recommande pour des journées.
S'adresser à Mm« Faure, Ecluse 13.

ON DEMANDE
pour entrer tout de suite, un jeune
homme intelligent, comme portier,
ainsi qrfune jeune fille comme
femme de- chambre et service de
table,. S'adresser à M. A. Gammeter,
hôtel Terminus, Verrières-suisseg.

On demande deux

omriers serruriers
S'adresser à A. Merta, Serrières.

POTOT le bnreau de Zu-
rich d'une lîiaïsoiï «le com-
merce très renommée, on
demande pour tont de
suite un

iniisir ufisiitr
O-LyïlL ilUIfl lîlL

d'origine suisse, céliba-
taire, environ 25 ans.
Exijçé : bon sténographe,
parfaite connaissance de
la langne française, et
doit pouvoir faire au be-
soin les visites cbez les
épiciers. Est cas de ca-
pacités, éventuellement
place stable.

Offres sous chiffres ©.F.
547 t\ Orell Fiissli, Annon-
ces, Zurich.

Maison de vins du Vignoble
cherche bon

tonnelier-caviste
Entrée immédiate. Place stable
pour ouvrier sérieux. S'adresser
sous H. 2972 N. à Ilaasenstein
& Vogler, TSeach&tel.
r... i - • ..i.. - _. __¦_ - .

Couturière
de la Suisse allemande, demande
une réassujettie ou appreutie. —
Ecrire à R. F. 8T6 au bureau de
la Feuille d'Avis de Neuchâtel.

Deux Jolies chambres pour mes?¦sieurs. Rue Saint-Maurice, 5. ¦
Chambre meublée, indépendante,,

au soleil , près de l'Académie, Crèfc
17, 2~; à gauche, c. o..

A louer une jolie chambre meu-
blée. Parcs 45k rez-de-chaussée, è
droite. 

A louer une belle chambre meu-
bhSe pour -tout de suite. Sablons i,
rez-de-chaussée, à gauche. 

Chambra, 12 fr. par moia. Râ-
teau 4, i*** à droite.

Grande chambre meublée, avec
pension. Concert 6, 3m°- 

A louer une chambre , meublée
, ou non , Tertre 8, 2mo étage.

Chambro à louer, bien meublée,
Château 4, 2m°. 

A louer jolio chambre meublée.
S'adresser à la Botte d'Or, rue du
Seyon. 

Hôpital S3, ¦'»¦"•, chambre in-
dépendante pour ouvrier rangé, c.o.

Jolie chambre mansardée, non
meublée. Faubourg de l'Hôpital*;
40, 1". c.o.

Chambro meublée à louer, Pour-
talès H , 4m°. 

Belle charirhre meubléo indépen--.
-dante, pour 1er mars. Faubourg de
ij 'Hdpital 49, 31"0. c.o.

Belles chainbt'ès à louera
Place-d'Armes 5, 1er à gawcbe.

Chambre meublée au soleil, Pre-
mier-Mars 2, IH m<!, à droite, c.-o.

A louer tout de suite belle et
grande chambre, avec pen-
sion soignée, donnant sur l'a-
venue du 1« Mars 6, 1" étage, à.
droite.

LOCAT. DIVERSÊT
Magasin

On offre à louer pour époque à.
convenir , un petit magasin
très favorablement situé
â proximité de la poste.

S adr. Etude Ed. Petitpierr e,
notaire.

Magasin et atelier
rue du Seyon, à louer dès 24 juin.
S'adresser Etude Brauen, notaire,
Trnsnr R.

|eau local
,pour magasin, atelier ou entrepôt,
'à louer pour SainkJean ou époque
à convenir, accès facile près la
gare C. F. F. — S'adresser à MM.
Bourquin et Colomb, rue du

\Seyon. c.o.
A louer pour St-Jean ,

grande cave sèche et bien
éclairée , pouvant servir
de dépôt. — Etude E. Bon-
Jour, notaire.

' •*T7t~**********tTm **¦ ¦*¦*"**" "mm« **-" - ¦™"1L^T*TTr*TXimiha*;-'F1'JM''-y:

DEMANDE A LOUER
Ménage de 3 personnes demande

ponr Saint-Jean,

logement
de 3 chambres ou 2 avec chambre-
haute. S'adresser, avec prix, poste
restante E. H., Ville. 

MME
employée, cherche

chambre meubtée
, dans maison convenable. — Ecrire»
¦ poste restante R. 48, Neuchâtel.

Deux dames cherchent pour -St-
Jean

un appartement
de 4 pièces, au soleil et à l'est d»
.la ville si possible. Adresser o£fcesJ
décrites Z. A. 883 «m bureau de la*
Feuille d'Avis de Neuchâtel.

SÉJOUR DtTÉ
On demande à louer dans le vigno-

ble une belle propriété meublée, avec
jardin et beaux ombrages. Faire les
offres au not. N. Brauen, â NeuchâteL

ASSOCIE
Un industriel oherohe un associé capable de tenir la comptabilité e)

en mesure de faire un apport de 50,000 francs. — S'adresser Etude
N. Brauen. notaire.

Maison de gros de la place
cherche

jeune garçon
libéré des écoles, comme commis--
sionnaîre. Entrée immédiate. —'
Adresser offres sous H. 2843 N. t%
Haasenstein & Vogler, Nen-
ehfttel. 

TAÏLLEÏÏSE
On demande , pour les après-midi ,

uno jeuno personne connaissant le
métier. — S'adresser faubourg de
l'Hôpital 11, 2"". 

lise au_concours
On demande une jeune fillo âgée

de 16 h 24 ans, désireuse de s'ins-
truire en qualité de téléphoniste-
auxiliaire. Les postulantes , de na-
tionalité suisse, domiciliées à Neu-
châtel , et possédant une bonne
instruction secondaire , sont invi-
tées à remettre personnellement,
jusqu 'au 18 mars , leurs lettres de
postulation au bureau soussigné
qui donnera tous les renseigne-
ments nécessaires. Les lettres de
postulation doivent conteni r une
courte biographie de la postulante
et être accompagnées d'un acte de
naissance ou d'origine, d'un certi-
ficat do bonnes mœurs, d'un certi-
ficat médical visant surtout les
organes de l'ouïe et de la vue. Ce
dernieir doit être établi sur formu-
laire spécial à réclamer au bureau,

-de l'Hôtel des Postes, 1" étage.
, Le bureau du téléphone. t

UN JEUNE HOMME
.ayant fini ses classes, pourrait en-
"trer en avril prochain dans un&
Etude de la ville. Petite rétribu-
tion immédiate. Ecrire à R. E. 865
au bureau de la Feuille d'Avis de
Neuchâtel. 

On demande

i loue it
et robuste, connaissant les che-
vauxt chez A. Goutte , Ecluse 80.

MODES
Assujettie et apprentie deman-

dées, à la Violette. Sevon 7. c.o.

Grande BlancMsserie HeucMteioise
S. GONARD & O

Monruz, Neuchâtel

demande des

repasseuses
Inutile de se présenter sans ré-

fïêrences.
On demande bon

domestique viperon
S'adresser Schenk-Bischoff , à Neu-
-veville ; entrée tout de suite, c.o.

' NOTARIAT
Un jeune homme ayant déjà fait un

stage dans un bureau de notaire pour-
rait se p lacer à Neuchâtel , dès le
I" avril. Faire les offres par écrit à
A. A. A. 806 au bureau de la Feuille
d'avis de Neuchâtel.

Une importante maison d'horlo-
gerie do Neuchâtel demande :

nn poseur d'aiguilles
habile;

nn jenne homme
..ayant terminé son apprentissage de
-commerce pouvant se mettre à tous
-les travaux de bureau, connaissant
lacorrespoudance allemande et fran-
çaise et, si possible, l'horlogerie.
Place stable. Inutile de se pré-
senter- sans de bonnes recomman-
dations. Offres sous II2910N àllaa-
senstein & Vogler, Nencliâ.-

tteL 
Un bon c.o

EMAILLEÏÏH
est demandé à la fabrique de ca-
drans R. Hofer-von Ksenel, Bienne

_m_____ ^t_mau_m_sv__———oQoti—mmmmm

Woiie Je piE
fort et consciencieux, demande ftj
faire des journées pour n 'importé̂
quel genre de travaux. Demander
1 adresse du n° 819 au bureau de la-
Feuille d'avis de Neuchâtel.

ON CHERCHE
un garçon de là à 16 ans, désirant
apprendre l'allemand. Il aurai t h
travailler à la campagne et devrait
savoir un peu trairo ou avoir la
volonté de 1 apprendre. Peti t salaire
ot vio de famille. S'adresser à fa-
mille Hadorn , Neuhaus, près Erlach
au lac de Bienno.

APPRENTISSAGES
• Jenne homme libéré des
écoles pourrait entrer
tont de snlte comme ap-
prenti nn bnrean Bonr-
Suln & Colomb, rue dn

eyon 9, à Neuchâtel.
Recommandations exi-

gées.

Apprenti jardinier
Jeune homme, fort et robuste;,

désirant faire un bon apprentissage
à de favorables ' conditions, est ^&mandé pour époque à convenir.
Bons soins et vie de famille assu-
rés. S'adresser k E. Coste, jar<fi»
nier , Grand-Ruau, Auvernier.

PERDUS
- "*?•'¦¦ * t -̂ ' — * • •— - ¦ " , ""* inMT

La personne gui a pris par mê»
Lgarde, au magasin de Mra<! Haj fliger»
Evard , ui-upetit paquet contenant uu

dessus de clavier
brodé, est priée de le rapporter.
__u**m__mmB&_wm_*̂ n̂_%_i__________ tmmme--mammBf

A VENDRE
A vendre une ou deux

bonnes vaches
portantes, l'une prête et l'autre de
quatre mois et demi , bonne lai-
tière. Chez Gustave Berruex, Trem-
bley sur Peseux. 

Char
à pont , à bras , très solide, à ven-
dre à bas prix. — S'adresser bu-
reau , Château 9. "iàïFÏS

aux

Marchands de vins
A vendre dès ce jour , à prix

modéré :
Caissettes pour échantillons.
Caisses de 50 et 60 bouteilles.
Caisses à manettes.

Se recommande,
Henri GEBBER-JACOT, Corcelles-

_S&£IÉTÉ M
(cfNSÛMPMTWiV

ANTHRACITE
de tout e première qualité

à 5 fr. 40 les cent kilo»
franco à domicile, en ville

Prochaines livraisons: 15 et 31 marfc

Prière de s'inscrire quelque jours
à l'avance dans nos magasins.

COUTELLERIE B. 1IER
Rue Saint-Maurice, 5

Assortiment de couteaux de
poche pour messieurs. Très
bonne qualité, à un prix mo-
déré. — Couteaux de cuisine.
— Ciseaux. — Rasoirs, etc. —

Aiguisage — Réparations
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1 BANQUE NATIONALE SUISSE |
'H

pse au concours ôe places i
Dans le n° 56 de la «Feuille off icielle suisse du commerce » du 1

6 mars 1907, il a été mis au concours 12 p laces diverses, pour le fi
détail desquelles nous renvoyons à la publica tion. r_ 1025 Y) gf

ff A MML H 11171
Promesses de mariage

Rodol phe-Maximilien-Léopold de Merveilleux,
[odeur-médecin , Neuchâtelois, à Boudevilliers,
t Cécile Carbonnier , sans profession , Neu-
ihàteloise , à Wavre.
Etienne-Paul Dothaux , jardinier , Neuchàte-

oia , au Locle , et Caroline-Augusta Jeanneret ,
iiisinière , Neuchâteloise, à Fleurier.
t!harles-Albort Jakob, manœuvre , Bernois , et

larie-Elisabeth Monney, cuisinière, Fribour-
;eoise , tous deux à Neuchâtel.
Charles-Edouard Ramseyer , instituteur , Neu-

liâtelois , et Joséphine Brossiu , institutrice,
Jeuchâteloise , tous deux à Neuchâtel.
Louis-VTètof Pietraj" 'Winptable,' Neuchâte-

ois, et Marie-EIise Guinchard , Neuchâteloise,
ous deux à Neuchâtel.

Naissances
4. Anna-Louise, â Richard'Sclzam , tonnelier,

lt à Anna née Lutz.
5. Eric-Auguste , à Frédéric-Otto Schmidt,

légociant , et à Alice née Ladamc.

Janvier 1907

Mariages célébrés
4. Louis-Ernest Blank , commis , Uranais , à

Hauterive , et Rosa-Ida Mollet , Soleuroiso, à
la Coudre.

9. Raphaël Rougeot, ingénieur - chimiste ,
Français , à Pécholbronn (Alsace), et Emma
Probst , Bernoise , à Marin.

11. Paul-Virgile Jeanbourquin, mécanicien,
Bernois , â Saint-Biaise , et Rosa-Louise Dusoher ,
Neuchâteloise , â Saint-Blaiso.

18. Charles Monnier , cultivateur-vi gneron ,
Bernois , à Marin , et Louise-Lucie Rougemont ,
cuisinière , Vaudoise , ix Areuse.

18. Léon Blanck , serrurier. Bernois , à Saint-
Biaise, et Lina-Joséphine Tioguely, Fribour-
geoise, à Ouch y.

Naissances
2. Marie-Madeleine, à Paul-Adolphe Muller ,

jardinie r , ot à Martini néo Verdon , à la Coudre.
30. Nelly-Lucic, â Emile Palthoy, jardinier ,

et h Rosa uée Payot , à Marin.
30. Walther-Rodolphe, â Rodolphe Ilitnm,

fondeu r, et à Elisabeth uée Frey, Cité Mart in i .
Deces

9. Ali ce -Léouio , lille de Louis Cuauy, et de
Mario née Sen.->onncns, I l  mois , 17 jours , ù
Sain t-Biai se.

il. Eugène-Albert , fils de Fritz-Albert Bi'irg-
j orfer, et de Berthe-Adelo née Roulet , 2ù jouis ,¦ Saint-Biaise .
. 12. Marie-Louise Roulet , 1', ans , "> mois ,
"jou rs , à Préfargier.

ol. Gottlieb-Louis-Edouanl de Jcnncr, 81 ans ,
s mois, 1 jour , à Préfargier.
„ -8. Marie-Augnstino née Pcrnet , veuve de
«amucl-Louis VVittwer, i>7 ans , 11 mois,
14 jou rs , à la Coudre.

ETAT-CIVIL DE SAINT-BLAISE

POLI TIQUE
Royanme'Unl

Pour soutenir la cause des femmes, qui de-
mandent le droit de vote aux élections de la
Chambre des communes, une association.tout
entière masculine, celle-là, est en train de s'or-
ganiser. Elle a pour but d'exercer une pression
auprès du gouvernement pour l'amener à
faire droit aux réclamations féministes. Cette
nouvelle organisation, déclarent ses fonda-
teurs, obtient le plus vif succès.

Afrique dn sud
Le ministère Botha a prêté serment lundi à

Pretoria.
Le correspondant du «Daily Chronicle» à

Johannesburg rapporte que le général Botha a
fait les déclarations suivantes:

«La Grande-Bretagne n 'aura jamais à re-
gretter la confiance qu'elle témoigne aujour-
d'hui au peuple boer;nous avons foi dans
l'avenir du Transvaal et nous croyons que la
prospérité et le bonheur du pays peuvent ré-
sulter d'une législation faite dans l'intérêt de
tous et d'une administration juste et conci-
liante».

Le gouvernement anglais a décidé d'inviter
le général Botha à assister à la conférence co-
loniale de Londres, dont le programme com-
portera un tarif préférentiel et la défense de
toutes les parties de l'empire britannique. On
espère qu 'il pourra accepter cette invitation et
que les travaux législatifs ne l'empêcheront
pas de venir faire une visite en Angleterre.

Russie
On a attaqué mardi à Radom le caissier du

gouvernement. Les malfaiteurs Se sont em-
pares de quatre mille roubles et ils ont réussi
à s'échapper.

Allemagne et Perse
On télégraphie de Téhéran au «Daily Mail»

que l'Allemagne réclame une indemnité de
5000 livres sterling pour l'assassinat des mis-
sionnaires allemands le 18 février et demande
l'exécution des meurtriers. Faute d'obtenir
satisfaction, l'Allemagne occupera le terrain
houiller situé sur la frontière de la Turquie
d'Asie Bagdad , terrain qu 'elle con-
voite depuis longtemps.

Amérique centrale
Selon une dépèche de New-York tout indi-

querait maintenant que Guatemala, Costarica
ct San Salvador se disposent à s'allier au
Honduras contre le Nicaragua.

U Teuille d 'Jlvis de Neuchâtel,
en ville, z fr. par trimestre.

ETRANGER
Les grèves.— Une grève partielle a éclaté

à Douai parmi les ouvriers des chemins de
fer du NorcLU s'agit d'une question de salaire.

— La grève des débardeurs de Montevideo
est terminée à l'amiable.

Pour la moralité. — Mlle Clere, une
Américaine qui a habité longtem ps la France
et qui est morte récemment, a laissé la plus
grande partie de sa fortune à des sociétés
d'éducation françaises, dans le but de relever
l'état moral en France.

Il prend les commandes. — Les princes
allemands qui pourraient avoir envie d'aug-
menter leurs revenus au moyen d'entreprises
commerciales ont un auguste précédent dans
la personne du kaiser lui-même.

L'empereur , nous apprend le « Standard »,
possède de vastes fabriques de poteries dans
sa propriété, à Cadinen , dans la Prusse orien-
tale, et des ouvrages exquis des fa briques
imp ériales sont vendus à la maison de com-
merce de Berlin connue sous le nom de «ma-
gasins Hohenzollern».

Le kaiser fait non seulement du commerce
ouvertement en son nom , mais il ne dédaigne
pas de rechercher des commandes.

Lorsqu 'il rencontre ù la cour ou dans les
fêtes un personnage susceptible d'acheter, il
lui demande s'il ne peut lui passer un ordre,
et, si la réponse est affirmative, l'empereur

écrit la commande au crayon sur sa man-
chette. '

Prière et spiritisme. — La folie mysti-
que qui a frappé l'autre nuit , à Berlin , toute
la famille d' un officier attire l'attention sur
une secte qui s'efforce d'obtenir par la prière
la guérison des malades et mêle le spiritisme
à ses exercices. Cette secte, dont font partie
nombre d'officiers, a son local dans un des
quartiers aristocratiques de Berlin.

Accident de montagne. — On apprend
de Naples qu'un grave accident de montagne
s'est produit dimanche. Neuf jeunes gens fai-
sant partie du club nautique italien s'étaient
mis en route pour faire l'ascension du mont
San Angelo, au-dessus de Castellamare. La
neige glacée rendait la course très dangereuse,
d'autant plus que les ascensionnistes étaient
mal équipés. A la descente, deux des membres
de la caravane ont glissé et ont fait une chute
terrible dans un précipice. Leurs corps ont été
retrouvés, dans la nuit, après des recherches
très pénibles. Les victimes sont MM. Arthur
Kernot, ingénieur, âgé de 30 ans, et Eugène
d'Ovidio, ingénieur de la maison Armstrong,
âgé de 29 ans.

Horloge volcanique. — Une horloge des
plus curieuses est bien celle qui se trouve
dans un petit village de l'Amérique du Nord.
Elle se compose exclusivement du cadra n, des
aiguilles, et d'un espèce de levier. Ce levier
est en communication avec un geiser qui pro-
jette chaque trente-huit secondes une colonne
d'eau chaude. Chaque fois que cela se produit,
le levier fait parcourir aux aiguilles sur le ca-
dran, un espace équivalant à trente-huit se-
condes. L'horloge est relativement d'une
grande précision, puisque le geiser accomplit
sa besogne sans varier jamais plus d'un
dixième de seconde entre chaque intervalle.

Nécrologie. — On annonce la mort de M.
Hodgson Pratt, l'un des pacifistes les plus mi-
litants. Apôtre enthousiaste de l'arbitrage, il
ne voyait pas poindre tm conflit à l'horizon
politique qu'il n'employât toute son activité et
son éloquence et qu'il ne mit tout en œuvre
pour le résoudre par les voies pacifiques.
Dans le domaine religieux, il était un adhé-
rent non moins convaincu de l'unitarisme, et
il n 'était pas loin de penser que le triomphe
de cette doctrine était lié â celui de l'arbitrage
et à l'établissement de la confédération uni-
verselle.

La mort de Tcherniak. — Suivant une
expertise chimique à laquelle a procédé la po-
lice de Gothenbourg, la mort du révolution-
naire Tcherniak et de ses compagnons à bord
de l'«01ofwyk» serait dae à des émanations
arsenicales. On ne dit pas d'où provenaient
ces émanations.

SUISSE
Encore les tziganes. — Le mercredi 27

février arrivait à Palézieux une tribu de tzi-
ganes, composée d'une quarantaine d'indivi-
dus, parmi lesquels des enfants complètement
nus. Ces individus avaient vagabondé, les
jours précédents, dans les environs de -Mou-
don , et avaient môme été expédiés sur Bàle
d'où ils étaient bientôt revenus, aux frais du
canton.

Après pourparlers, il fut décidé que l'on es-
saierait de les faire diriger sur Vevey, puis
sur la Savoie, par la route de Granges; mais
arrivés à la frontière fribourgeoise,au lieu dit
«Au Pont de la Villette» la gendarmerie fri-
bourgeoise, prévenue, refusa le passage. Que

faire ! La bande établit son campement sur
place, et, pendant que l'on demandait des ins-
tructions à Berne, les gendarmes des postes
d'Oron ot de Palézieux, relevés par des collè-
gues envoyés de Lausanne, montèrent la
garde autour du camp durant cinq jours et
cinq nuits, se chauffant à un immense feu de
bivouac. Enfin , le lundi 4 mars,l'ordre attendu
étant arrivé, la bande était dirigée sur Morat.

Au Wildstrubel en skis. — Le club des
skieurs de Kandersteg, auquel appartiennnent
plusieurs ingénieurs de l'entreprise du
Lœtschberg, a entrepris dimanche l'ascension
du Wildstrubel en skis. Pajj iis samedi soir à
quatre heures, les skieurs sont parvenus à la
cime de 3265 mètres dimanche matin vers 10
heures et demie. La vue était magnifique. A
5 heures du soir les touristes étaient rentrés à
Kandersteg.

BERNE. — Vers 1860, un certain Abraham
Rebmann partait de Spiez pour se rendre en
Amérique. Il revint plus tard , après fortune
faite, dans sa vieille maison située sur la
«Môsli». Un jour qu'il se promenait, on lui
vola un vieux vitrail de valeur auquel il tenait
beaucoup. L'homme porta plainte, mais lo
coupable fut  introuvable. Ceci mit le proprié-
taire dans un tel état que, oubliant ses soi-
xante-dix ans bien sonnés, il vendit tout son
avoir et émigra de nouveau en Amérique.
Depuis lors on n'eut plus de nouvelles et der-
nièrement on le déclarait «mort d'office». La
for tune qu 'il avait laissée à Spiez au moment
de son départ atteint actuellement -IOAIOO
francs. Une jolie surprise pour les héritiers.

ZURICH. — H y a quelque temps, à Zu-
rich, un ouvrier recevait de son patron, le
jour de la paie, une fausse pièce de deux
francs.Constatant le fait un peu plus tard.l'ou-
vrier tenta de faire passer la pièce daus un
café, Malheureusement pour lui, le cabaretier
avait l'œil ouvert Sans pitié, il téléphona à la
police, qui emmena le consommateur au poste.

Une enquête fut ouverte, laquelle établit la
vérité. Interrogé, le maître reconnut en effet
avoir remis la pièce incriminée à son ouvrier,
pensant bien, ajouta-t-il , que ce dernier sa
chargerait de l'écouler. L'ouvrier vient d'être
condamné à deux jours de prison pour émis-
sion de fausse monnaie. Quant au maitre, il
n'a pas été inquiété.

— La police de Zurich a arrêté un individu
qui prétendait se livrer à des spéculations
dans tontes les parties du monde. Il habitait
une villa et se donnait des allures de grand
seigneur. Mais la police, en recherchant son
identité, a découvert qu 'il s'agissait d'un vul-»
gaire escroc allemand recherché par les auto-
rités judiciaires de Dusseldorf , Hanovre et

<g0- Voir la suite des nouvelles à la page quatre.

1 Les familles TISSOT et i
1 S T A M M E L D A C H  remer- S
g cient sincèrement toutes les I
! j  perso?i?ies qui les ont entou- If
f I rées de leur sympathie bien- m
î i faisante en ces j ours de ma- fl
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ÏLA TISANE
{ AMÉRICAINE
I DES SHAKERS
^  ̂

EXCES DE BILE
^•*" DYSPEPSIE

nnrniT MIGRAINES
Llltlll i CONSTIPATION
" INSOMNIES

_*»- PALPITATIONS
f

 ̂ RHUMATISMES
C ELLE A Gui.ni ots MILLIERS DC
¦ PERSONNES ET VOUS GUéRIR* A USSI . ,̂
_ '.* Ce précieux médicament c»t en vente & un j£
fl prix modérédanstoutesles phannacic». Vente m
B en gros chez M. F. Uhlmanr.- Ey raud, r2 Eoulc-
\ vardde la Cluse, Genève qui enverra, à titre 23 .
m gracieux, une brochure explicative. >
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Bicyclette
parque américaine, rouo libre, so-
pde et légère , à vendre 65 tr. —
^adresser Hôtel du 

Port.

PËO ACHETER*

Immeuble
spacieux

On demande à acheter
un grand bâtiment situé
lans le bas de la ville et
renfermant des apparte-
ments spacieux.
Faire les offres par écrit

i M. Ed. Petitpierre, no-
aire, 8 rue des Ëpan-
•henrs.
"Demande de

petits fûts
ides, de 16 et 32 litres. S'adresser
îoulu & C'0, Ecluse. c.o.

AVIS DIVERS
Société d'utilité publique
Vendredi 8 mars 1907

à S h. du soir

à L'AULA DE L'ACADÉMIE

CONFERENCE
publique et gratuite

b découverte de la
lunette astronomique
(avec projections)

j ar M. Auguste LALIVE
Professeur à La Chaux-de-Fonds

Les enfants ne sont pas admis.

Sonne pension bourgeoise
lans famille française. Pris modéré.
Demander l'adresse du n° 849

iu bureau dc la Feuillo d'Avis de
feuchâtel.

HMffl-ilHl S. 1.
TRAMWAY ET FÏÏNICULAIBE

Société anonyme à constituer

Capital social : Cinq cent mille francs
représenté par 20,000 actions de 25 francs nominal au porteur

Siège social et administratif : NEUCHATEL

SOUSCRIPTION
à 2©,©GO actions de 25 francs nominal, an porteur

Conditions de souscription
Le prix d'émission est fixé au pair, soit 25 f rancs, payables;

2/smc» contre reçu provisoire, suivant appel du comité d'initiative ; le,
reste ne devant être appelé qu'au fur et à mesure des besoins contre
remise définitive des titres et suivant avis donné aux actionnaires.

L'admission de ces actions à la Bourse de Neuchâtel sera de- -
mandée.

Isa, souscription sera ouverte jusqu'au samedi 16
mars 1907.

Neuchâtel , le 25 février 1907.

DOMICILES DE SOFSCBIPTIOX
auprès des membres du comité d'initiative et auprès des établisse-
ments et maisons de banques suivants :

Banque Cantonale Neuchâteloise. DuPasquier , Montmollin & Cie.
Banque Commerciale Neuchâteloise. Jules Morel , agent de change.
Berthoud & C". 6. Nicolas & C:°.
Bonhôte & CK Perrot & C « .
Bovet & Wacker. Pury & C1". \

On désire placer une jeune fille
•de '.6 ans comme denii-peusîon-
naïre dans une famille neuchâ-
Iteloise où elle pourrait apprendre
la langue française ct prendre des
leçons de piano. Offres sous chif-
fre O. F. 538, & Orell Ffissli,
Annonces, Zurich. F. D. 6283;

ÉCHANGE
Un bonne famille désire placer,

¦son fils de 15 ans et demi, devant
fréquenter l'Ecole de Commerce,
dans uno bonne famille de Neu-
châtel ou environ , cn échange d'un

rgarçon du même âge qui pourrait
fréquenter une excellente école
.secondaire. S'adresser à J. Bischof-
borger , z. Post, Ileiden, canton^d'Appenzell*

Les personnes désirant faire par--
•tie de

l'Union féminine
DES

Arts taft
peuvent prendre des renseigne-
ments et se faire inscrire auprès,
-de la présidente, M"« A. Munsch,i
rue J.-J. Lallemand 1.

On cherche pour une jeune fille,
devant suivre 1 Ecole de Commerce

PENSION
à prix modérés. Neuchâtel ou en-
virons. S'adresser à M. Fritz An-
derfuhren , Jungfraustrasse 33, In-
terlaken.

jfcuchâtd -:- Casino Beau-Séjour -:~ Jfenehâtel
a . m

Portes : 7 heure? Dimanche iO mars 1907 Rideau : 8h.précises

RIPRfSMIAÏM THÉÂTRALE
organisée par le

Théâtre du Peuple de Neuchâtel
PROGRAMME

L 'ASSOMMOIR
Grand drame en 5 actes et 9 tableaux

de W. Busnach et Gastineau , tiré du célèbre roman d'Emile Zola

Pendant les entr'actes, orchestre LA MASCOTTE

BAL ""3SŒ Après la représentation W0S~ BAL
Prix d'entrée : 50 centimes

Pour les détails, voir les programmes

______ii_______.«____r»CT"̂ _i;iiii__iiii ^-̂ «»-»»» —— i 

Conférences
académiques

La conférence de M.
Cart est renvoyée au
20 mars.
_______ w**K________m___ _ m________o**t*m I L IJU I m_mw **i************M____________

On désire placer une

j eune f i l le
bien élevée, dans une bonne famille.
Pour conditions s'adresser à M m*
Moser, Lichténsteig (Canton Saint-
Gall)

^ 
Mme A. SAVIGNY, Genève
===== FUSTJEBIE 1 =====
Sage-f emme. — Consultations. Pen-
sionnaires. Maladies des dames.

—*————a———______aM___________—_n——_M ¦— ¦¦¦¦¦¦i. .

Cinématographe
Géant

G. Hiplek-Walt
(A COTÉ DE LA POSTE)

JEUDI 7 MARS 1907
à 4 et 8 h. du soir

Grandes et brillantes
SÉANCES

d'une durée de 2 heures

PROGRAMME

Excursion aux chutes du Nia-
gara.

Le jour de la paie.
Les courses de Lucerne.
Le f umeur d'opium.
Le chat gourmand.
L'armée marocaine.
Les métamorphoses du roi de

pique.
L'éléphant au travail.
EtG naufrage du steamer

« Le Berlin ., h lïœk van
Holland (158 victimes).

Les vieux marcheurs.
Au travers du Continent noir

(i" et 2m* séries).

Prix des places :
Réservées, 1 fr. 50 — Premières,

1 fr. 20 — Secondes, 80 cent. —
Troisièmes, 50 cent.
Enfants au-dessous de 11 ans

demi-place.

Se recommande,
1.A DIBffi CTIOS

¦BM^WW 
¦¦¦ ————¦ —-~ ¦»¦ __,— ——-— ~ *m_m ______W_______*m

__m Théâtre moderne Weiffeubach H ° ;:
Jeudi le 7 mars 1907 a 3 heures après midi

Grande représentation pour écoliers, enfants et familles
avec prix réduits et programme choisi

Productions de l'ensemble des artistes Gomme clôture le Cinématographe géant
Prix des places : Premières, 50 cent.; Secondes, 30 cent.; Troisièmes, 15 cent. — les adultes paient le double

8 heures du soir: Grande représentation principale
Prix ordinaires H 2977 N Prix ordinaires

CONVOCATIONS
To the

ENGLISH
and

^merican Colony
on tlic occasion of Bishop

Wilkinson's visit
to Neuchâtel ncxt week a

RECEPTION
will be held at the Salle Léopold
Robert at the Palais Rougemont

on

SATURDAY MARC!! 9 (Il
from 8.30 - 10 p. m.

Tickets prico 1 franc tobe obtained
at Attinger 's bockseller

English Church
Confirmation Service

The Bishop of Northern and Cen»
Irai Europe will hold a confirma-
tion service in the English Church
on Saturday march 9, at'3 p; m.

The Bishop ¦\yill also preach on
the following Sunday morning at
10.15.

I TEUILLE -D'AVIS I
DE J VEUCTiJI TEL 1

H EST -ET) VENTE K

i Bibliothèque //-**&¦ %.
% it ta B i tl| Gare de Berne ^ ||
§8 dès 2 heures après midi. j S

— Janvier 1907 —

Naissances,
5. André , h Charles-Auguste Ducommun ,

tanneur , et à Rosa-Maria née Fœssli.
12. Charles-Jules-Oscar, à Oscar-Alphonse

Leuba , vigneron , et à Mélina née Cornu.
Décès

C. t-ouis-Einile Sandoz, horloger , veuf de
Rose-Uécilo née Weibel , Neucliàtelois , né le
19 octobre 1843.

31. Mario-Louise née Magnenat , ménagère,
veuve de Jean-Augustin-François-Romaiu Bour-
geois, Neuchâteloise , née le 28 novembre 1835.

Etat-civil de Corcelles-Cormondrèche

LA

FEUILLE 'D'ATIS
DE WEIICHA TEL

* Journal le p lus rép andu en ville,
au vignoble et dans le reste du caillou ,

comme aussi dans les contrées avoisinantes,
proc ure aux annonces toute la publicité désirable.

SJ T>TQX MODÉRÉS *.
S CONDITION S AVANTAGEUSES K

pour tout ordre important et rép été.

Qaa.id on connaît le Londres d'aujourd'hui ,
majuiûquement administré par le London
County Council , et ville aussi saine que n 'im-
porte quelle grande ville d'Europe (taux de
mortalité, 15 p. m. ), on se représente avec
peine les luttes incessantes qu 'ont dû mener
les h ygiénistes pour arriver aux résultats que
nous contemplons aujourd'hui.

Cette splendide unité que nous avons au-
jourd 'hui sous nos yeux est uue création ré-
cente. Qui croirait que ce n'est que depuis
18S3 que Londres possède une organisation
administrative autonome , le conseil du comté !
La régie dc l'eau établie au prix d'un mil-
liard de francs, d'admirables et nombreux
hôp itaux d'hygiène entretenus par le «Metro-
politan Asylums Board » avec un budget an-
nuel de près de trente millions, la défense

contre les épidémies organisée d'une ma-
nière rationnelle sur tous les bateaux (1872),
•sous la juridiction de la Ville, une surveil-
¦lance, et rigoureuse surveillance, des denrées
alimentaires, un réseau d'égouts incompara-
ble, la Tamise défendue contre les pointions,
un domaine immobilier important pour loger
les ouvriers, des hôtels du pauvre, la surveil-
lance hygiénique des écoles, une organisation
rigide des médecins hygiénistes, voilà — avec
des lacunes — l'œuvre administrative de
Londres aperçue à l'heure actuelle.

On demeure stupéfait quand avec Jephson
(«The sanitary évolution of London») on étu-
die l'évolution sanitaire de Londres, quand on
s'arrête devant les véritables tableaux qu 'il
peint de la situation hygiénique de la ville
immense pour les différentes époques du siè-
cle dernier, à l'instar des géologues qui font
revivre la carte du monde aux périodes suc-
cessives clu globe. Jephson, à l'aide de rap-
ports médicaux,administratifs et hygiéniques,
a pu ressusciter des situations hygiéniques, et
comme cette résurrection n'est pas faite avec
d'abondantes images littéraires, mais avec
des chiffres, des documents, son livre ou plu-
tôt son œuvre, comptera certainement parmi
les plus originales de la littérature hygiéni-
que.

Ce qui accapare dans cette lecture, c'est le
drame de la vie intime du pauvre et de l'ou-
vrier. La Babylone moderne a vu sa popula-
tion grandir avec une rapidité surprenante...
mais non parallèlement le nombre des mai-
son. Aussi, en tout temps, la disette de loge-
ments a conduit à un encombrement déplora-
ble et à toutes ses conséquences funestes:
élévation de loyer, parfois '/* et même 1/a du
salaire ; hygiène et morale déplorables, mala-
dies et morts. Et l'on frissonne vraiment
quand on se trouve devant certains tableaux
de Jephson. D'innombrables familles (des
centaines de mille) entassées dans des loge-
ments à une ou deux chambres 1 dans des
logements construits,non en vue d'abriter une
humanité digne, mais en vue de la spécula-
tion ; où les travailleurs s'entassaient au sor-
tir des usinas mal ventilées, mal chauffées,
mal entretenues, et après un labeur exagéré ;
l'eau mesurée parcimonieusement, car les
compagnies étaient préoccupées, non d'hy-
giène, mais de rémunération du capital, eau
douteuse parfois, et supprimée le dimanche ;
— pas d'égout dans la maison... ; des puisards
d'où la matière organique contaminait le sol.

Mais par-dessus toul, nulle protection du
pouvoir ; nulle loi d'h ygiène, liberté absolue
des propriétaires d'engager leurs capitaux
avec bénéfice dans des demeures de misère et
de mort (dans une de ces agglomérations, on
a noté une mortalité de 105,2 p. m.). Et d'ail-
leurs une anarchie administrative sans borne.

Londres était fragmentée en une infinité de
bourgs, de paroisses se développant rapide-
ment, sans entente aucune, sans esprit civi-
que, sans idéal social II a fall u la leçon des
épidémies de choléra, de lièvre typhoïde, de
variole, pour rappeler le pouvoir central à ses
devoirs. Ces épidémies ont montré que riches
et pauvres étaient solidaires et que l'on ne
laisse pas impunément vivre son prochain
dans la crasse et dans la misère. Peu â peu ,
l'action hygiénique devient consciente et il
est remarquable de constater comment le pro-
grès hygiénique a marché de pair avec l' uni-
fication graduelle , mais lente, de l'administra-
tion londonienne.

Signalons d'abord le Metropolitan Board of
Works, qui est devenu l'autorité centrale
dans une série dc domaines et qui a entrepris
avec succès le drainage Je Londres ; la consti-
tution de conseils de paroisse (<vestries>),qui

avaient le devoir d'appointer un médecin sani-
taire ; l'établissement d'un ministère des cho-
ses d'hygiène (Local Government Board
1871) ; l'autorité sanitaire du port de Londres
confiée à la Cité ; la constitution du comté ;
enfin , l'établissement de «corporations » rem-
plaçant les innombrables conseils de paroisse.

L'esprit public s'éveillait, la conscience
hygiénique se perfectionnait, le progrès sani-
taire s'accentuait sans cesse. Et dans la lutte
incessante pour la santé, les médecins sanitai-
res sont toujours à l'avant-garde, signalant
les dangers, forçant l'application des lois, de-
mandant des pouvoirs sans cesse croissants
pour sévir contre ceux qui tirent profit de
l'insalubrité et de la maladie. Dans la succes-
sion des «Acts» d'hygiène, il en est qui forcent
l'admiration tant par les résultats obtenus que
par l'esprit dans lequel ils étaient conçus.

Aussi devançait-elle singulièrement son
temps, cette loi de Torreîis (1868), qui confé-
rait aux paroisses le droit de démolir sans in-
demnité des propriétés insalubres que le
propriétaire laissait sans y apporter des amé-
liorations (.104 maisons interdites à Saint-
Luke grâce à cette loi !). Cette loi était radicale
au point d'amener une réaction des proprié-
taires, et dans les nouvelles lois consacrant
l'expropriation - pour cause de salubrité, ils
reçurent d'amples indemnités peu en rapport
avec le mal qu'avaient causé leurs impasses et
leurs taudis. De grands travaux d'assainisse-
ment (Boundary Street et Strand, eto.) ont
été exécutés à grands renforts de millions. La
population privée de ses logements a dû être
accumulée dans des maisons oovrières dont la
construction était imposée par la loi

Dans les tableaux sanitaires qui abondent
dans ce livre, on voit toujours avec précision
quel était l'état sanitaire à chaque période, le
degré de bienfaisance des lois, le mouvement
de la population.

Bref , ce livre de Jegbson est.pour les hygié-
nistes une source d'informations de premier
ordre.

L'é?oMïon sanitaire k Londres



Wiesbaden. A Zurich cet Individu s'est em-
paré de la fortune tout entière d'une femme,
eoit 10,000 fr.

URL — Une scène très vive s'est passée
mardi dernier, à Niederurnen, où un solide
individu errait de porte en porte, demandant
la charité. La police, voyant ce luron aux for-
mes athlétiques, sain comme pas un, voulut
l'arrêter. Mais il fallut quatre hommes pour
maîtriser ce fainéant, qui résista énergique-
ment Au local de la police, il tourna sa fureur
contre des tuyaux de drainage qu 'il fit tous
passer par la fenêtre ; il y en avait deux cents I
Personne n'osant approcher le gaillard, on
recourut à la dernière ressource. Le jet d'un
hydrantfut dirigé contre l'individu et ce n'est
que transpercé, gelé et à demi noyé qu 'il con-
sentit à se rendre.

SCHAFFHOUSE. — Le Conseil d'Etat a
pris un arrêté créant une commission canto-
nale chargée d'intervenir dans les conflits
entre patrons et ouvriers. Cette commission
comptera neuf membres représentant, trois
les patrons, trois les ouvriers et trois le gou-
vernement Tous ses membres seront nommés
par le Conseil d'Etat

GRISONS. - Le toutou d'un boucher de
Davos avait cruellement mordu au visage une
jeune fille qui gardera de l'aventure une cica-
trice qui la défigure passablement

Le tribunal cantonal des Grisons accorde
au père de la victime 4000 fr. d'indemnité,
dont 3000 pour «diminution de beauté».

Le Tribunal fédéral, devant lequel l'affaire
fut ensuite portée, éleva la somme à 6000 fr.

VALAIS. — Le Grand Conseil valaisan a
repris mardi la discussion de la revision de
la constitution. H a maintenu l'institation de
députés suppléants ; par contre, il a repoussé,
par 59 voix contre 53, une proposition de M.
Glausen,tendant à introduire la représentation
proportionnelle à titre facultatif dans les dis-
tricts qui auraient voulu adopter ce mode
électoral pour la nomination des députés.

— Vendredi dernier, deux ingénieurs occu-
pés aux travaux du tunnel des forces électri-
ques en dessus de Chippis, ont failli être les
victimes d'une explosion retardée. Ces deux
messieurs inspectaient les travaux comme
d'habitude, lorsque l'un d'eux vit à dix pas
de lui jaillir une petite flamme bleuâtre. Vite
il se jette à terre, imité par son compagnon.
Impossible de reculer : au même instant, la
charge de dynamite faisait explosion. Les
deux ingénieurs, grâce à leur présence d'es-
prit, s'en sont tirés avec des blessures insi-
gnifiantes. S'ils avaient tenté de fuir, ils
étaient sans doute réduits en bouillie.

FRIBOURG. — Dans une assemblée préli-
minaire, réunie à Fribourg, il a été décidé de
présenter pour l'élection au Conseil national,
dans le 22° arrondissement fédéral, M. Wuille-
ret, préfet.

GENEVE. — La ville de Genève a décidé
de consacrer 20,000 francs au concours pour
'a construction d'une troisième usine électri-
\ue. /

Le f utur Grand Conseil. — On sait
qu'aux termes de l'article 23 de la constitu-
tion.les membres de notre corps législatif sont
nommés à raison de 1 député pour 1200 habi-
tants, toute fraction supérieure à 600 comptant
ponr un député de plus.

Dans quatre collèges seulement, l'augmen-
tation de la population qui s'est produite de-
puis 1894 entraînera une augmentation du
nombre des députés, savoir : Neuchâtel, 1 dé-
puté (19 au lieu de 18) ; Saint-Biaise, 1 député
(4 au lieu de 3) ; Môtiers, 1 député (4 au lieu
de 3) ; La Chaux-de-Fonds, 1 député (33 au
lieu de 32).

Le Grand Conseil, qui compte actuellement
107 députés, en comptera donc 111 pendant la
législature 1907-1910.

Militaire. — Mardi matin sont entrées au
service à Colombier, les recrues de la première
école, savoir : Bernois, 70 français et 41 alle-
mands ; Fribourgeois, 59 français et 87 alle-
mands ; Neuchâtelois, 124, et Genevois, 28.
Total, 409 recrues, y compris 7 recrues tam-
bours.
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Le Locle. — On se souvient de cette bando

de gamins, qui occupaient, il y a peu de
temps, leurs loisirs entre les heures d'école à
voler dans les magasins. Jusqu 'à présent, au-
cune sanction n 'est venue punir les vauriens.
Est-ce cette impunité qui les a engagés à

récidiver ? Toujours est-il que, le 1" mars,
désirant fêter à leur façon la République, ils
prirent lo train, au nombre de trois, pour
Bienne. Avec quel argent payèrent-ils leurs
billets? Mystère. Chez nos confédérés bernois,
ils visitèrent quelques magasins, et, histoire
de se refaire la main sans doute, ils enlevè-
rent aux négociants qu 'ils honoraient do leur
présence quelques menus objets.

Depuis Bienne, ils continuèrent leur voyage
sur NeuchâteUe retour par le vallon de Saint-
Imier leur paraissant monotone. Au chef-lien,
ils attirèrent l'attention d'un gendarme qui les
vit vagabonder et qui, peu satisfait des répon-
ses fournies à sa curiosité, les arrêta. Tous les
trois étaient porteurs de paquets contenant de
la marchandise dérobée.

Ils sont rentrés au Locle, escortés par la
police et sans doute moins triomphants qu'au
départ.

CANTON

NEUCHATEL
Concert. — Gomme le faisait augurer son

programme si varié et judicieusement com-
posé, le Frohsinn a remporté hier soir un nou-
veau succès. Quelle belle homogénéité, quelle
douceur, quel sentiment dans les choeurs qu'a
chantés cette société, dont les progrès sont
constants I

Les solistes ont contribué pour une large
part au charme de la soirée. M. Hess-Ruetschi
a tiré de nos orgues des sons merveilleux, si
merveilleux qu'on ne reconnaissait plus ces
orgues. C'est surtout dans le Prélude en mi
mineur de Bach qu'on a pu admirer toute
la virtuosité de l'artiste.

M. E. Conrad possède un superbe baryton,
d'une profondenr et d'une douceur rares. Il a
donné toute sa mesure dans le Arie de l'Ora-
torium de Saint-Paul, de Mendelssohn.

Quant à M. Petz, il a joué plusieurs mor-
ceaux dans lesquels on a retrouvé, une fois de
plus, son beau talent. x.

Tombé d'un troisième étage. — Mardi
après midi 5 courant, entre 3 et 4 heures, un
ouvrier do M. Bastaroli, maître gypseur,
nommé Talamona, Italien, âgé d'environ 28
ans, était occupé à crépir les mure extérieurs
de la maison que son patron a construite aux
Ravières, près de l'asile des vieillarda Sou-
dain il tomba de la hauteur du troisième
étage et se brisa une jambe en deux endroits,
en dessus et en dessous du genou (les os sor-
taient). H fut transporté immédiatement à
l'hôpital où l'on constata que la première de
ces fractures, celle en dessus du genou, très
près de cette articulation, était particulière-
ment grave.

En creusant une mine. — Hier entre
onze heures et midi, alors qu 'il creusait le ro-
cher près de Serrières pour le faire sauter, un
ouvrier a reçu sur la tête une grosse pierre
qui s'était détachée du rocher. H a une assez
grande plaie au crâne et a de plus éprouvé
nne forte commotion cérébrale. On l'a conduit
à l'hôpital de la Providence.

Le blessé s'appelle Laurent Bettinelli, il est
âgé de 40 ans.

Selon une version,.ce serait en voulant des-
cendre au moyen d'une corde sur le lieu de
son travail, soit l'angle nord-ouest du pont
Berthier, que B. a reçu la pierre.

Sa blessure n'intéresserait qne le cuir che-
velu et serait moins grave qu'on n'avait pensé
tout d'abord

C'est le printemps .'... — L'hiver a beau
paraître ne pas vouloir nous quitter, la saison
chaude n'en est pas moins bien près, à preuve
les trois morilles qu'un morilleur émérite a
trouvées hier dans la côte de Chanmont et
qu'il a bien voulu nous apporter.

(Lt journal tiurot ira opinion
è f i g u e  dit ttttrtt paraissant ma ctttt nhrlqu)

Le rapport de la vigne

Corcelles, 5 mars 1907.
Monsieur le rédacteur,

Maintes fois déjà, des questions touchant au
bien-être de nos populations viticoles ont
trouvé tribune ouverte dans l'hospitalière
« Feuille d'Avis de Neuchâtel ». Je vous sau-
rais gré qu 'il pût en être de même une fois de
plus encore.

En l'espèce, il s'agirait d'aviser aux moyens
de sauvegarder les intérêts de vignerons et
propriétaires qui n'encavent pas eux-mêmes
leur vendange, en prenant à temps des mesu-
res qui empêchent le retour des prix de mi-
sère pratiqués à la dernière récolte, quand
ces prix ne sont pas imposés par les condi-
tions du marché des vins.

C'est toute une classe de producteurs, gens
aux ressources modestes généralement, qui
pâtit des «combinaisons» arrêtées par certains
acheteurs préoccupes de faire de bonnes affai-
res et, par cela même, d'influencer les prix-
courants. Jusque-là, rien que de très naturel
si l'on s'arrête à des limites qui permettent
au vendeur de couvrir quelque peu ses frais
de culture. Il n'est pas question des frais de
reconstitution assez considérables et que l'on
peut deviser à quatre cent cinquante francs
par ouvrier, si bien que «reconstitution d'une
vigne», sous-entend cette autre locution : «ra-
chat de cette même vigne».

Ce qui se passe chez nous doit se produire
ailleurs. Pour éviter un marché désavanta-
geux, ruineux même, quand il y a manifeste-
ment trop d'écart entre la valeur de la mar-
chandise et le prix qui en est offert ,le vendeur
devrait pouvoir garder sa récolte, sûr d'en
tirer meilleur parti quel ques mois plus tard.
S'il doit quand même la céder, à son grand
dommage, c'est qu'on n'improvise pas un en-
cavage. Il faut s'y prendre bien à l'avance,
sinon les locaux et le matériel font défaut.
Dans bien des cas également, le besoin de

«réaliser» le plus vite possible, entre en ligne
de compte. Los protestations et les plaintes de
la partie lésée agrémentent la situation sans
y rien changer. Année par année c'est à peu
près toujours la même chose.

Ce qu 'il faut ici c'est l'entente entra pro-
priétaires vendeurs pour organiser des syndi-
cats régionaux d'encavage et, comme premier
acheminement à cet état de choses, des grou-
pements par, localités, qui tirent parti de la
récolte à sa valeur réelle. En attendant mieux,
les caves disponibles ne font pas défaut

La confiance de la clientèle est assurée aux
syndicats comme aux encaveurs sérieux. Les
caves saines sont toutes connues.

Les trompeurs, les fabricants de piquette,
qui songerait à les plaindre si, par une nou-
velle force en jeu , on arrive à les faire con-
naître toujours mieux?

Les produits des caves contaminées conti-
nueront à s'écouler chaque année par millions
de litres, à moins qu 'un beau jour nos diri-
geants, en mal d'impôts nouveaux , ne tour-
nent leurs regards vers cotte source peu lim-
pide sans aucun doute, mais riche, mais
abondante, pour en régler le débit

Si cela peut vous être agréable, Monsieur le
rédacteur, je vous tiendrai au courant de ce
qui sera tenté à «La Côte» en vue des récoltes
futures.

Vous avez,Monsieur,toute ma considération.
C. M. D. P,

CORRESPONDANCES

POLITI QUE
Affaires bernoises

Le Conseil d'Etat et la commission du Grand
Conseil proposent, d'un commun accord , la
nouvelle teneur suivante pour l'art 8 de la loi
sur la protection des ouvrières, qui avait été
repoussé:

« Sauf les cas d'urgente nécessité, la durée
du travail ne dépassera pas dix heures par
jour ou soixante heures par semaine, pour les
ouvrières adultes. Elle sera de neuf heures
par jour , au maximum, pour les jeunes filles
de moins de seize ans. »

— Les tractanda suivants sont prévus pour
la session du Grand Conseil bernois, commen-
çant le 18 mars :

En première lecture : loi sur la protection
des ouvrières; loi sur la création de chambres
de conciliation et la répression des excès com-
mis pendant les grèves; loi sur le sursis ; loi
sur les mesures à prendre contre le phylloxéra ;
revision des articles de la loi sur le plan d'ali-
gnement.

En deuxième lecture : revision des disposi-
tions constitutionnelles relatives à l'organisa-
toin judiciaire.

Enfin , différents décrets, parmi lesquels
celui concernant les paroisses catholiques ro-
maines du Jura, ainsi que plusieurs motions
et interpellations.

La Suisse au Maroc
Le colonel Armin Muller, inspecteur géné-

ral de la police ad Maroc, a quitté Berne, mer-
credi , à 4 h. 30 de l'après-midi, par l'express
de Genève, se rendant à Madrid, via Lyon-
Bordeaux.

Il restera trois jours dans la capitale espa-
gnole, où il ira rendre visite aux ministres de
la guerre et des affaires étrangères.

Après avoir été reçu en audience par le
roi, lundi, il partira le même jour pour Gi-
braltar et Tanger.

Le colonel reviendra dans quelques mois
pom1 emmener sa famille au Maroc.

Au Reichstag
Le Reichstag a discuté mercredi le budget

supplémentaire pour l'Afrique occidentale
allemande, dont le refus par le Reichstag le
13 décembre fut cause de la dissolution.

A la suite d'un discoure de M. Dernburg,
ministre des colonies, les orateurs de presque
tous les partis se prononcent en faveur du
-projet de crédit M. Dernburg reprend la pa-
role et dit qu'en ce qui concerne le chemin de
¦fer de Keetmanshoop-Kubub, il ne s'agit que
d'un projet de budget provisoire.

M. Ledebour, socialiste, député de Berlin,
dit :

On pourrait croire, en vérité, que le chan-
celier de l'empire a eu connaissance de la sou-
mission des Bondelswarts avant la dissolution
du Reichstag. Maintenant que la paix est réta-
blie, on devrait pourtant ne pas avoir besoin
de plus de 8000 hommes dans l'Afri que sud-
occidentale. Le 5 décembre, un député a dé-
claré que le chemin de fer Keetmanshoop-
Kubub pourrait rendre de grands services eu
cas de guerre avec l'Angleterre. Le représen-
tant du gouvernement s'est alors abstenu de
prendre la parole pour répondre à cette affir-
mation. Il ne faut donc paa être surpris si des
idées singulières ont surgi en Angleterre. Le
chancelier de l'empire a attaqué le « Vor-
waerts » à plusieurs reprises et maintenant
que l'inexactitude de ses assertions est dé-
montrée, le chancelier de l'empire ne paraît
plus au Reichstag.

Le président Paasch déclare qu'une critique
pareille est inadmissible.

M Ledebour continue en disant que M.
Dernburg possède une vive fantaisie, qui va
jusqu 'au bluff. L'orateur est rappelé à l'ordre.

M Ledebour ajoute que c'est un manque
de confiance de la part du directeur des colo-
nies. Le vice-président l'interrompt et le rap-
pelle une seconde fois à l'ordre.

M. Ledebour termine en disant : Nous com-
battons la politique coloniale, quelle qu 'elle
soit (Applaudissements ironiques à droite).

M Dernburg repousse le reproche fait au
gouvernement d'avoir fourni des informations
anciennes ou incomplètes.

La première lecture du projet de crédit pour
l'Afri que sud-occidentale allemande est termi-
née. La deuxième lecture aura lieu sans exa-
men préalable par la commission.

A la Chambre belge
La Chambre des députés de Belgique a dis-

cuté, mercredi, la loi sur les mines.
Après avoir voté un amendemen t de M.

i ej rnaert , elle décide mi'eu cas d'absence

d'un texte légal, le gouvernement fixera par
arrêté royal la durée de la journée de travail
dans les mines de la Campine (provinces
belges du nord et du nord-est).

La Chambre édicté par voie de nouvel
amendement une loi spéciale et vote un amen-
dement de MM. Denys ct Vandervelde, fixant
la durée maximum du travail dans les mines
de là Campine, descente et remonte comprises,
à 10 heures et celle de l'abatage à 8 heures.

Un autre amendement fixant à 8 heures la
durée du travail dans toutes les mines du pays
avait été préalablement rejeté.

Un « essai n d'impôt sur le revenu
M Caillaux, ministre français des finances,

accompagné de quatorze membres de la légis-
lation fiscale, a fait mercredi à Rochy-Condé,
près de Beauvais, dans l'Oise, un essai d'ap-
plication du projet d'impôt sur le revenu. Le
ministre a été très satisfait des résultats
obtenus.

Les femmes suffragistes
Un troisième groupe de suffragistes anglai-

ses ont été remises en liberté mercredi à
Londres.

Un grand nombre d'amies les attendaient à
leur sortie de la prison. Parmi les personnes
relâchées on remarquait la sœur du général
Frnnch.

En Russie
M. Golovme chez le tsar

Le président de la Douma, M Golovine, a
été reçu mercredi en audience par le tsar.

L'audience a duré de dix à quinze minutes.
L'empereur a fait au président l'accueil le
plus bienveillant; il a exprimé sa satisfaction
de l'ouverture de la Douma et a fait allusion
à la tâche difficile qui incombe à ce corps,
tâche d'autant plus ardue que de nombreux
partis politiques, fort différents entre eux,
sont représentés à la Douma.

M. Golovine,. dans sa réponse, a exprimé
l'espoir que dans toutes les questions impor-
tantes, intéressant le bien du pays, il sera
possible d'arriver â une entente entre les dif-
férentes fractions, qui, toutes, visent au même
but : le bien de la nation.

L'empereur a ensuite parlé du travail préli-
minaire accompli par les ministères et qui a
abouti à l'élaboration de nombreux proj ets de
loi, qui seront présentés à la Douma.

H a exprimé sa conviction que cette der-
nière abordera l'œuvre législative qui lui in-
combe.

M. Golovine a affirmé au tsar que les mem-
bres de la Douma sont tous désireux de justi-
fier la confiance de leur souverain. H a ajouté
que la Douma commencera ses travaux dès
que son bureau sera constitué.

L'empereur s'est ensuite entretenu avec M.
Golovine de l'activité déployée par celui-ci au
zemstvo de Moscou.

Après l'audience, M. Golovine a été pré-
senté à l'impératrice Alexandra.

Manifestations
Des ouvriers ont tenu des meetings mardi,

dans plusieurs usines et fabriques de Saint-
Pétersbourg.

Dans de nombreuses autres villes de la
Russie, les ouvriers ont chômé et tenu des
meetings mardi à l'occasion de l'ouverture
de la Douma, notamment à Koursk et Penza,
où la force armée a dispersé ces manifestations.

Il n*y a pas eu de nouvelles manifestations,
mardi soir, après celle de l'université. Les
rues sont parcourues par de fortes patrouilles.

Dans les charges effectuées lundi à Saint-
Pétersbourg, les gendarmes n'ont pas frappé
avec leur sabre, mais à coups de nagaïka.

Conciliabules et tactique
Différents groupes politiques ont tenu des

réunions mercredi pour discuter la tactique
à suivre. La Douma se réunira vendredi pour
élire son vice-président, ses secrétaires et pro-
céder à certaines autres 'formalités.

La lecture de la déclaration gouvernemen-
tale sera faite par M Stolypine samedi.

— Le « Retch », organe des K.D., déclare
que les prochaines séances de la Douma mon-
treront quelle est l'influence du centre, et si
les gauches comprennent la nécessité de re-
noncer à certaines de leurs vues pour rendre
possible le travail en commun avec les K. D.
C'est là le meilleur moyen pour donner à la
Douma une majorité compacte, sans laquelle
elle resterait impuissante. S'il en était autre-
ment, les K. D. devraient se borner à des en-
tentes avec les gauches au sujet de telles ou
telles questions particulières.

La « Rouss », autre organe des constitution-
nels démocrates, constate le calme de l'atti-
tude des gauches qui, en continuant ainsi,
rendront leurs forces de plus en plus grandes
et imposantes.

Les députés devront conserver ce calme
pour éviter que l'on menace la sécurité de la
Douma et pour repousser les coups de ses en-
nemis. Ils devront s'abstenir de toute provo-
cation.

Le «Slovo», de la même nuance politique,
approuve le discours prononcé par M. Golovine
qui constitue, dit-il, un bon commencement
de session.

Arrestations
Les gendarmes ont arrêté mercredi à Lu-

blin 24 terroristes, qui avaient pris part aux
récentes attaques contre des stations et des
bureaux de poste. Les gendarmes ont confis-
qué un drapeau rouge et différentes armes.

L'impérial potier
La nouvelle que Guillaume H fait le com-

merce de poterie (voir en 3m" page) met de
bonne humeur M Harduin, qui dit à ce pro-
pos dans le «Matin» :

« C'est la carte, ou plutôt la poterie forcée.
Comment, en effet, se dérober lorsqu 'on a de-
vant soi un placier de cette envergure, qui
attend votre réponse, le crayon en main et la
manchette tendue ?

On ne voit pas Charlemagno, l'ancêtre, ni
même Frédéric le Grand , se livrant à ce petit
commerce. Il est vrai que, depuis, les temps
ont changé. Après tout, mieux vaut un empe-
reur fabricant et vendant des poteries, même
destinées à un usage intime, qu 'un agité, as-
soiffé de gloire et ne rêvant que conquêtes.

Si Napoléon , premier du nom, s'était borné
à être marchand de châtaignes et à manger de
la polenta dans son beau pays, l'Europe s'en
serait trouvée beaucoup mieux.

Mais vous imaginez-vous M Fallières, pré-
sident de la République française, invitant
les gens à l'Elysée pour leur « coller » une ou
plusieurs barriques de son vin de Loupillon?

Il est sûr, en tout cas, que, si les souverains
se mettent à faire du commerce, une nouvelle
garantie de paix nous est offerte , la guerre
étant essentiellement nuisible aux affaires.

A ce point de vue, 1 initiative prise par
l'empereur Guillaume mérite d'être encoura,-
gée par les hommes de bonne volonté qui
opèrent à la Haye.

DERNI èRES DéPêCHES
(Service spécial ds U rtuiltt d'Avis 4t Tituciàtti'

Aussi habile que son père
Zurich, 7. — Le kronprinz d'Allemagne

et la princesse impérale avec leur fils, sont
arrivés hier après midi à Zurich, venant de
Saint-Moritz.

Répondant à une invitation qui leur avait
été adressée par M. Wïdmer-Wunderli, dont
ils avaitentfait la connaissance à Saint-Moritz
ils se sont rendus chez ce dernier, à la Lô-
wenstrasse, pour prendre le thé à 6 heures.

Ds sont allés dîner à l'hôtel Baur au Lac.
Des agents de la police cantonale en civil

faisaient le service de sûreté.
Le prince et la princesse ont continué leur

voyage à 9 heures, dans la direction de Bàle.

Sauveteurs décorés
Rotterdam, 7. — Le gouvernement hollan-

dais a décerné la croix de chevalier de l'ordre
d'Orange-Nassau au capitaine Martin Sterling
et au pilote Klaas-Rée, qui sauta le premier
sur le môle, en récompense de leur dévoue-
ment lors du sauvetage des naufragés du
«Berlin».

Il a distribué des médailles d'honneur aux
autres sauveteurs.

Un navire perdu
Emden, 7. — Le voilier « Vidonia » qui

s'était échoué près de Borkum le 27 février, a
été brisé par les flots, à la marée d'hier.

L'équipage est en route pour Emden.

Abandonné et à la dérive
Londres, 7. — Un vapeur a rencontré dans

le canal d'Irlande le bateau «Esmeralda» qui
était abandonné et allait à la dérive.

L'«Esmeralda» avait à bord vingt tonnes de
poudre. Le vapeur remorqua l'«Esmeralda»
jusqu'à Holyhead.

On n'a aucune trace de l'équipage, de telle
sorte que le plus profond mystère plane sur
le sort de 1' « Esmeralda ».

Une bombe en Russie
Sébastopol, 7. — Mercredi soir, un mal-

faiteur inconnu a lancé une bombe sur la voi-
ture du général Nepliouieff , commandant de
la place.

Le général a été blessé au pied. Le cocher a
été contusionné et les chevaux estropiés. La
voiture a été réduite en miettes.

Le parlement sud-africain
Pretoria, 7. — La date d'ouverture du

nouveau parlement du Transvaal a été fixée
au 21 mars.

EXTRAIT DE LA FEUILLE OFFICIELLE
— Succession vacante de feu Johann-Jacob

Kleiasler , en sou vivant marchand tailleur , au
Locle. Délai pour intenter l'action en opposi
tion : 9 mars 1907.

20 février 1907. — Jugement de séparation
de biens entre Martha-Marie Basting née Bour-
quin , domiciliée à Saint-Aubin, et son mari,
Albert Basting, négociant, au dit lieu.

— Faillite de Henri-Laurent Bruno , seul chef de
la maison H. Bruno flls , gypserie et peinture,
à La Chaux-de-Fonds. Date do l'ouverture de
la faillite : le 19 février 1907. Première assem-
blée des créancier : le mercredi 13 mars 4907,
à 9 heures du matin , à l'hôtel de ville de La
Chaux-de-Fonds. Délai pour las productions :
le 6 avril 19M.

— Sursis concord ataire de Angelo-Vinconzo
Nottaris, propriétaire , domicilié à La Chaux-
de-Fonds. Date du jugement accordant lo sur-
sis : le 18 février 1907. Commissaire : Henri
Hoffmann , préposé à l'office des faillites , à La
Chaux-de-Fonds. Délai pour los production s :
le 25 mars 1907. Assemblée des créanciers: le
lundi  8 avril 1907, à 9 heures du mutin , à l'hô-
tel do ville de La Chaux-de-Fonds. Délai pour
prendre connaissance des pièces : des lo 29
mars 1907.

Postes au concours
Neuchâtel. — Maître de gymnastique à l'é-

cole secondaire des garçons. Entrée en fonc-
tions : le 11 avril 1907. Offres dc service jus-
qu 'au 15 mars 1907.

Neuchâlel. — Instituteur d'uno classe du
degré moyen , au collège du Vauseyon (poste
nouveau). Entrée en fonctions : le 11 avril
1907. Offres de service jusqu 'au 15 mars au
soir.

Neuchâtel. — Maître de gymnastique dans
les écoles primaires de garçons. Entrée en
fonctions : lo 11 avril 1907. Offres do service
jusqu 'au 15 mars.

Neuchâtel. — Institutrice primaire de VI""
classe mixte au collège du Vauseyon (poste
nouveau). Entrée en fonctions : le il avril 1907.
Offres de service jusqu 'au 15 mars.

Neuchâtel. — Institutrice primaire de VI m«
classe B de filles au collège des Terreaux.
Entrée en fonctions : le 11 avril 1907. Offres
de service jusqu 'au 15 mars.

Neuchâtel. — Institutrice primaire de V,n »
classe mixte au collège du Vauseyon (poste
nouveau). Entrée en fonctions : le 11 avril 1907.
Offres de service jusqu 'au 15 mars.

Neuchâtel. — Institutrice du degré moyet
au collège du Vauseyon. Entrée en fonctions :
le H avril 1907. Offres de service jusqu 'au
15 mars.

Publications scolaires

Avalanche au Lœtschberg. — La forte
chute de neige de ces jours derniers a occa-
sionné plusieurs avalanches. Suivant le «Bri-
ger Anzeiger », le village de Koppenstein,
dans le Lœtschenthal, a été complètement
privé de communications pondant une se-

maine, du 17 au 23 février.L'entrée du tunnel
du Lœtschberg a été obstruée par une forte
avalancho.de sorte que les travaux ont dû être
interrompus pendant deux jours.

La f ièvre aphteuse. — Dans la semaine
du 25 février au 3 mars, il a été constaté en
Suisse 389 nouveaux cas de fièvre aphteuse,
répartis sur 31 étables des cantons de Genève,
Vaud, Tessin, Thurgovie, Saint-Gall, Appen-
zell (Rh.-Ext ) et Fribourg.

La statistique française donne pour janvier
2154 étables contaminées, réparties sur 58
départements.

En Italie, le nombre des cas a été jusqu 'au
3 février de 19,362, dont 9200 nouveaux.

Le gouvernement du grand-duché de Bade
a interdit, jusqu 'à nouvel ordre , l'importation
du bétail suisse.

Marché-concours. — Pour le marché-con-
cours de bétail gras qui s'ouvrira lundi pro-
chain à Fribourg, il a été inscrit 200 pièces de
bétail , soit 100 bœufs, 55 vaches et génisses et
45 veaux. C'est le chiffre le plus élevé depuis
la création de ce marché.

Nouvelles diverses

AVIS TARDIFS
Perdu , lo 5 mars, entre Auvcriiior ct Cor-

celles, un

col en fourrure Mue
Récompense, chez Mm° Mathoson , maison Des-
cœudres, Corcelles. 

PERDU
une alliance or. La rapporter , contre récom-
pense, Château 4, à l'atelier de reliure.
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394 Genève 3 Couvert. Calmo.
450 Lausanne 4 » »
389 Vevey 4 Pluie. »
3'J3 Montreux 4 » »
537 Sierre —2 Couvert. »

lliu9 Zermatt — Manque.
482 Neuchâtel 4 Couvert. »
995 Chaux-de-Fonds — 1 Neige. »
632 Fribourg 1 » »
543 Borne 2 Couvert. »
5G2 Thoune 1 Neige. V'd'O.
5GG Interlaken 2 » Calmo.
28U Bàle 3 Pluie. »
439 Lucerno 1 » »

1109 .GOschenen —4 Neigo. »
338 Lugano 2 Tr. b. tps. »
410 Zurich 2 Pluie. V d'ûi
4U7 Schalîhous* 4 » Calma
073 Saint-Gall 2 Neige. »
475 Glaris 0 Qq- averses. »
505 Hagatz 2 Neige. »
587 Coire 1 » »

4543 Davos —6 » »
1836 Salnt- .MoriU —S Qq. n. B. V'd 'O
__ ^ _̂t_ —̂m———— —̂ao——————mt——— mmmtmggj

IMPRIMKRIH \V0LFlU.Ta & SPERLB

BULLETIN METEO ROLOGIQUE — Février
Observations faites à 7 h. X, 1 h. % ot 9 h. %

OBSERVATOIRE DB NEUCHATEL
~ Tempàr. en degré ceaf g g -g V dominai! g

| Moy- Miai- Mail- || J Dir Force jenns mam mum g a _l g

6 +2.8 —0.5 +6.4 721.9 3.2 var faible cour.

7. 7 h. %: +1.3. Vent : N.-E. Ciel : couvert.
rju g, _ Pluie fine intermittente à partir

de 5 h.' H du soir.

Hauteur du Baromètre réduite à 0
suivant les données de l'Observatoire

Hauteur moyenne pour Neuchâtel : 7l'.) ,5m,B.
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STATION DE CHAUMONT (ait . 1128 m.i

5 J 0.3 |—4.5 1+2.6 1 669.11 | 0. [faible|clair
Grand beau. Quelques cumulus pendant l'a-

près-midi. Alpes visibles.
AltiL l'onp. Baron. Ve.it. 15 K.

6 mars (7h. m.) 1123 —2.6 067.3 S.-O. brouil.

Niveau du lac : 7 mars (7 h. m.| : 429 m. 040
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BOURSE OE GENÈVE, du 6 mars 1907
Actions Obli gation ,

Saint-Gothard . 940.— 3 % féd. ch. ae t. —.—
Bq» Commerce 1085.— 3 'A C. de fer féd. 998.50
Fin. Fco-Suiss. 6600.— 3 y. Gen. à lots. 104.M)
Union fin. gen. 665.— Egypt. unif. . 515.—¦
Gaz Marseille jouis. 822.50 ierbe . . .  4% 417.50
Gaz de Naples. 267.50 Jura-S., 3 y , % 495.—
Fco-Suis. élec. 559.50 Franco-Suisse . 470. —
Cape Copper . — .— N.-E. Suis. 3 !4 486. —
Gafsa 4332.50 Lomb. anc. 3% 326. —
Parts da Sétif. 577.50 Mérid. ita. 3% 352.50

Demandé Offert
Changes France 99.93 99.98

à Allemagne.... 123.23 123.33a Londres 25.28 25.39
Neuchâtel Italie 99.90 100. —

Vienne 10t.70 104.78
Argent fin en gren. en Suisse, fr. 121.— lo ti.il.

Neuchâtel, 6 mars. Escompte 5 «i

BOURSE DE PARIS, du 6 mars 1917. Clôtura .
3» Français. . 96.20 Bq. do Paris. . 1508—i
Consol. angl. . 86.50 Jréd. lyonnais. 1212. —
Brésilien .%. . 85.80 Banque ottom. 702—.
Ext. Esp. 494 • 95.55 Suez 4625—
Hongr. or k% . 96.— Rio-Tinto.. . . 2628. —
Italien h% . . . 103.70 Ch. Sarasrosse . -443. —
Portugais 3X . — .— Ch. Nord-Esp. 292. —
Turc U. i% . . 96.67 Charterad . . . 41. —

Actions Da Beers. . . . 733.—
Bq. do France. —.— Goldflelds . . . 108.—
Crédit foncier . —.— Gœrz 34.50


